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MUSÉE POINTE-À-CAU.1ÉRE

Ma fille n’a pas peur des sorcières. De 
celles de l’Halloween, encore moins. Elle 
se méfie un peu des fantômes, qui ne lui 
inspirent pas la plus grande confiance, et 
voue à certains monstres une sorte d’ad­
miration affective en fonction de la taille, 
des portions de poils et de leurs couleurs. 
À quatre ans et quelques citrouilles, la 
tournée des vampires et autres démones 
des enfers est donc le plus souvent de na­
ture joyeuse.

LIO KIEFER

O
n a commencé par le Musée 
Pointe-à-Callière, là où Jack la 
Lanterne est au commencement 
de l’histoire de l’Halloween de 
son Irlande natale. Un rendez- 
vous théâtral et souterrain d’une 
durée de 45 minutes, pour les 4 à 
10 ans. Après Jack, qui demande aux enfants 
d’exécuter leur meilleure prestation grimacière, 

on suit un parcours qui les conduit jusqu’à un 
vestige d’égout du musée, là où officient les ju­
meaux Rucht et Friucht L’une est comédienne, 
l’autre est marionnette.

S’installe un dialogue autour d’une marmite et 
d’une potion faite à base de toutes sortes d’ingré­
dients, dont la chaussette malodorantre. l’indispen­
sable rat, de la poudre de perlimpinpin et autres 
dérivés de circonstance. Ainsi que de la recherche 
du trèfle à quatre feuilles, qui sera le propos de la 
prochaine étape, au détour du sous-sol de la Place

Royale, avec sorcière à la clé. Une sorcière à 
queue de chat et du même félin sur la langue, te­
nant plus d’un personnage de Cornemuse que d’un 
récit d’épouvante.

On mettra les enfants à quatre pattes pour leur 
expliquer que la chance qui vient lors de la 
cueillette d’un trèfle se fait avec les dents pour re­
joindre en fin de parcours un druide qui a la sages­
se en fond de gorge et la magie par livre et lu­
mières interposés.

Il s’agit d’une suite de tableaux 
bien écrits dans les décors naturels 
des sous-sols du musée, avec des 
comédiens quelquefois un peu 
désarçonnés par les répliques des 
enfants (la chorchière) ou couverts 
par une télé avoisinante qui fait par­
tie de l’exposition permanente de 
Pointe-à-Callière.

On a poursuivi avec le parcours 
des citrouilles au Jardin botanique, 
là où des centaines de cucurbitacées 
sont décorées pour fin de concours, 
et où les 4 à 8 ans peuvent rencon­
trer Pepo-Citrouille, à l’auditorium, 
entre Mayas et Amérindiens. La sorcière Esme­
ralda se tient au chaud dans la grande serre, fai­
sant réciter aux enfants des paroles magiques et 
donnant des conseils bienveillants à toutes et à 
tous... Des sorcières à identités variables qui font 
bien rire les enfants.

Pour d’autres moments ensorcelés, il faudra at­
tendre ce soir, et jusqu’à dimanche, du côté de la 
place Jacques-Cartier et du marché Bonsecours, 
pour la Grande Mascarade, là où musique, théâtre, 
danse, jeux du cirque et marionnettes devraient 
prendre place pour cette première édition de l’Hal­
loween version Spectra.

Au pied d’une 
potence et autour 

de l’histoire du 
géant Larrivée, 

on trouvera 
colporteurs 
et pleureuse 

de circonstance.

Comme les commanditaires ne craignent pas 
les esprits, il sera facile de se repérer entre la Ci­
trouille envoûtée de Loto-Québec, là ou on prédit 
l’avenir et d’où partira, à 20 h, la Procession fu­
nèbre du 31 octobre qui ira jusqu’à la place Royale, 
pour revenir vers le site via la rue de fa Commune. 
Le Monde des druides, ou comment ces derniers 
allument un feu sacré par êtres tranquilles le res­
tant de l’année. Jack la Lanterne sera aussi pré­

sent ainsi que des personnages de lé­
gendes qui prendront place dans des 
livres géants.

Au pied d’une potence et autour de 
l’histoire du géant Larrivée, on trou­
vera colporteurs et pleureuse de cir­
constance : quelques bars de potions 
magiques ainsi que les échoppes de 
dame Violette, dont une faisant dans 
les produits dérivés et l’autre dans les 
capteurs d’âmes. A fa gare : visite gui­
dée des Fantômes du Vieux-Montréal 
et crypte de sieur McFerson, dont fa 
famille hante encore les lieux, inca­
pable de trouver le sommeil de l’éter­
nité. Un passage de l’Araignée géante 

ainsi qu’un café expo d'artefacts de l’Halloween 
font également partie de cette Mascarade, qui 
compte également des spectacles payants (de 2 S à 
5 $). Déguisements conseillés pour ne pas se faire 
remarquer.
■ Jardin Botanique : jusqu’à dimanche, de 9h à 
21h. w (514) 872-1400.
■ Pointe -à-Calliere : jusqu’à dimanche, de lOh à 
17h les jours de semaine et de llh à 17 h les fins 
de semaine. * (514) 872-9150.
■ La Grande Mascarade: de 17h à 23 h jusqu’à di­
manche. « (514) 281-1222 ; http://www.grandemas- 
carade.com.

Folklore
Le onzième Festival du 

folklore québécois se 
tient aujourd’hui, demain et 

dimanche au centre culturel 
de la Cité des jeunes de Vau- 
dreuil-Dorion (400, avenue 
Saint-Charles). Organisé par 
l’Association québécoise des 
loisirs folkloriques (AQLF), 
ce grand rassemblement ac­
cueille les adeptes du folklo­
re québécois. Avec ses spec­
tacles de la relève, ses soi­
rées de danse, le gala 
Conrad-Pelletier, les spec-, 
tacles des régions, ses ate­
liers, le festival se veut le 
rendez-vous de tous les 
amants de la musique, de la 
danse, du chant et du conte 
traditionnels québécois. 
« (514) 252-3022; wuiw.que- 
becfolklore.qc.ca.

Bal masqué
Ne manquez pas le Bal 

moderne, spécial Hallo­
ween. Une soirée dansante 

où des mouvements simples 
de danse contemporaine, 
préparés par les choré­
graphes Emmanuel Jouthe, 
Dave Saint-Pierre, Pierre- 
Paul Savoie et Danielle Le- 
courtois, seront exécutés en 
chœur. Ouvert aux néo­
phytes et aux expérimentés ! 
Demain, de 21h à minuit, 
musique par le DJ Monsieur 
Seb jusqu’à 3h le matin, à la 
Station C (1450, Sainte-Ca­
therine Est). 5 $ à la porte.

P’tits trains
L>Association des modé­

listes ferroviaires de 
Montréal tient ses deux 

journées portes ouvertes 
annuelles, demain et di­
manche de lOh à 16h : les 
visiteurs pourront admirer 
des trains miniatures circu­
ler sur des maquettes d’un 
réalisme surprenant. Vous 
pourrez visiter les locaux 
de cette association sans 
but lucratif fondée en 1950 
et voir le travail de ses 
membres. Un don de 6 $ par 
personne (gratuit pour les 
moins de 13 ans accompa­
gnés d’un adulte) donne ac­
cès au merveilleux monde 
des trains miniatures. 891, 
Saint-Paul Ouest, à Mont­
réal. tr (514) 861-6185 ; 
www.canadacentral.org.

Musée
des enfants

\

A l’occasion de l’Hallo- 
ween, le Musée canadien 
des enfants propose une fou­

le d’activités tout aussi ef­
frayantes qu’agréables. Par 
exemple, aujourd’hui, on pro­
pose une grande préparation 
de costumes et de collations 
«dégoûtantes» pour l’Hallo- 
ween. Jusqu'à dimanche, la 
chasse aux chauves-souris 
est ouverte. Finalement, de­
main et dimanche, de 10 h 30 
à 15h à la Maison mexicaine, 
on célèbre la fête annuelle 
du souvenir, appelée Los 
Dias de los Muertos. Ces ac­
tivités sont gratuites en ac­
quittant les droits d’entrée 
au Musée canadien des civi­
lisations, dans lequel se 
trouve le Musée canadien 
des enfants. » (819) 776- 
7000,1 800 555-5621.

Julie Carpentier

»

http://www.grandemas-carade.com
http://www.grandemas-carade.com
http://www.canadacentral.org
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Pâle aboutissement
LES MAINS

Texte: Olivier Kemeid et Eric 
Jean, en collaboration avec 

les comédiens et les 
concepteurs. Mise en scène: 

Eric Jean. Scénographie: 
Magalie AmyoL Costuipes: Marc 

SénécaL Eclairages: Etienne 
Boucher. Conception sonore: 
Mathieu Catien. Avec Amélie 
Chérubin Soulières, François- 
Xavier Dufour, Hugues Fortin, 

Marika IJioumeau, Pascale Roy, 
Lesya Samar, Sacha Samar 

et Vlace Samar. Une coproduc­
tion du Théâtre de Quat’Sous 

avec Persona'Fhéâtre présentée 
au Quat’Sous du 18 octobre 

au 27 novembre 2004.

SOLANGE LÉVESQUE

Face au résultat du travail col­
lectif des auteurs Olivier Ke­
meid et Eric Jean en collaboration 

avec les interprètes et des concep­
teurs de la pièce à partir de deux 
thèmes donnés (le flamenco et 
Federico Garda Lorca), on 
constate, un peu désarçonné, que 
le processus de fabrication de ce 
spectacle tel que décrit dans le 
programme et dans les nom­
breuses entrevues accordées par 
les créateurs — dont une très 
éclairante à Michel Bélair dans les 
pages de ce journal — demeure 
plus riche que son aboutissement 
Aurait-il pu en être autrement? 
Pas sûr. Il est rare que la création 
arrive à fondre harmonieusement 
plusieurs inspirations fraîchement 
réunies. Théâtre expérimental, se 
réclament les concepteurs; certes, 
car le spectacle s’est construit 
chaque jour pendant trois mois 
sans texte ni histoire préalable; le 
travail s’est effectué dans l’urgen­
ce et le risque, que sorte de «sport 
extrême», selon Eric Jean, «un phé­
noménal terrain de jeu», selon Oli­
vier Kemeid.

Le sujet de la pièce rappelle un 
peu un passage des Sept 
Branches de la rivière Ota (Ro­
bert Lepage et sa bande, 1990), 
saga de sept heures couvrant plu­
sieurs années de l’histoire du XX' 
siècle dont une partie se dérou­

lait dans une maison de rapport 
new-yorkaise gérée par une 
concierge autoritaire, un lieu de 
passage propre aux intrigues et 
aux relations improbables. Les 
Mains se déroule également 
dans une conciergerie gérée par 
une logeuse assez pimbêche qui 
héberge elle aussi des locataires 
disparates, lesquels devront par­
tager la salle de bains. Une dan­
seuse gitane, une famille russe, 
un homme à la double identité 
(Serge et Ix>rca) ainsi que Mme 
Paula, la concierge, se côtoieront 
donc sans l’avoir choisi dans le 
décor unique de la salle d’eau.

La qualité de l’interprétation 
vaut davantage que le propos et 
la construction de la pièce, qui 
paraissent plutôt décousus; il ne 
suffit pas de lancer ensemble sur 
scène des éléments prometteurs 
pour soutenir l’intérêt du specta­
teur; la présence du personnage 
de Lorca, par exemple, demeure 
injustifiée, n’ayant pas vraiment 
d’impact. Voir bouger les deux 
comédiennes qui ont une forma­
tion de danseuse (Lesya Samar, 
ballerine de formation, et Pasca­
le Roy, spécialiste du flamenco) 
est par ailleurs un plaisir; quant à 
Marika Lhoumeau, elle compose 
une logeuse fort typée. Amélie 
Chérubin Soulières s’affirme 
comme une jeune comédienne 
très prometteuse et Sacha Sa­
mar, excellent dans Comment j’ai 
mangé du chien (Théâtre Deuxiè­
me Réalité), manque ici d’un tex­
te qui donnerait plus de substan­
ce à son personnage. Quant à 
Vlace Samar (sept ans), il se tire 
honorablement d’affaire. Les 
créateurs ont misé sur le risque 
de renouveler la méthode de 
création et d’y faire participer 
toute l’équipe; on ne peut le leur 
reprocher. Mais pour que le 
spectateur puisse partager leur 
emballement, il leur faudrait res­
serrer leurs exigences et veiller 
de façon plus rigoureuse à la 
clarté de l’évolution de l’action 
ainsi qu’au parcours des person­
nages. Et peut-être prendre da­
vantage de recul face à l’en­
semble des improvisations qui 
constituent le substrat primitif de 
la pièce.

Jérôme Minière en spectacle ce soir au Cabaret

De la tourmente 
à la scène

BERNARD LAMARCHE

Contre son gré, Jérôme Minière s’est retrouvé au 
cœur de l’actualité cette semaine. Il se serait 
contenté de faire la rentrée automnale d’Herri Kop- 

ter, au Cabaret ce soir, mais sa semaine a commencé 
bien avant Au Gala hors ondes de l’ADISQ, c’est Da­
niel Bélanger qui a reçu le trophée de la catégorie 
technoïde pour son Déflaboxe, ce qui en a étonné 
plus d’un. Chez Herri Kopter avait pourtant reçu bien 
des critiques favorables et justifiées. A défaut de cé­
lébrer la nomination de l'album, Minière en fêtera la 
boijne fortune sur scène.

A vrai dire, bien que cette nomination ait tout l’air 
d’une injustice — et on ne veut rien enlever à M. Bé­
langer —, Minière refuse d’entrer dans la danse du 
débat D se dit d’ailleurs encore abasourdi d’avoir rem­
porté un Félix l’an dernier pour son Petit cosmonaute. 
Modeste, le monsieur. «Je suis au centre du problème, 
je ne peux pas avoir la même réaction. L’année dernière, 
gagner comme auteur-compositeur était une telle surpri­
se que, cette année, je ne m’attendais à rien. La seule 
chose que je peux dire en étant diplomate, c’est que je 
suis très content de ce disque, que je ne comprends pas 
qu’il n’ait pas eu de prix comparativement à Petit cos­
monaute. Mais si je fais de la musique pour remporter 
des prix, je ne m’en sortirai pas. Les prix, c’est du bonus, 
mais on vit très bien sans ça.» Mais d’autres l’ont écrit, 
les gens ont voté pour le gars et non pas pour l’album.

Par contre, reconnaît Minière, il y a un véritable 
problème de catégorie. Si la chanson de Minière a 
pour base des sons électroniques, elle ne cadre pas 
avec le genre si on la compare à la musique techno 
ou électro. Petit cosmonaute, pourtant était aussi en 
lice dans la catégorie du meilleur album technolo­
gique. «En même temps, je ne pourrais pas être sélec­
tionné dans des catégories très populaires. Au fond, 
c’est une manière déplacer un peu tout le monde.»

Retour d’Europe
Pourtant, Minière revient d’une tournée de 13 

concerts en Allemagne, en Suisse et en Autriche, tour­
née qui a très bien marché. Depuis avril dernier, la com­
pagnie de disques allemande Le Top, qui se consacre à 
la nouvelle chanson français en contrée germanique, a 
pris en licence le disque Petit cosmonaute. Aussi, Miniè­
re s’est retrouvé sur des compilations signées Le Top, 
où il a figuré en compagnie de Mickey 3D et de M ou 
Katerine, notamment Et les compilations, nous dit Mi­
nière, se sont vendues à 10 000 exemplaires chacune. 
Le terrain était donc préparé. «On a joué, en trio, dans 
des clubs, parfois pour plus de 200 personnes. Je n’ai ja­
mais joué autant de fois d'affilée», explique celui qui n’a 
jamais fait de telles tournées au Québec.

Au Cabaret, ce soir et demain, le nouveau disque 
sera en vedette. Reste à savoir si Minière entend dé-

JACQUES GRENIER LE DEVOIR
«Les prix, c’est du bonus, mais on vit très bien 
sans ça.»
velopper la logique antimercantile à laquelle il réflé­
chit dans le livret du disque. «Je me suis posé beau­
coup de questions là-dessus. Au début, je me suis dit 
qu’il fallait une mise en scène, un décor à la hauteur 
du concept. Mais ça semblait me masquer On a finale­
ment gardé ça simple.» La musique avant tout donc, 
avec de nouvelles ambiances à l’essai. Artist Of The 
Year, ce soir, et Ghislain Poirier, demain soir, se par­
tageront les premières parties.

Le Devoir

L’ACTQ
récompense
Incendies

L> Association québécoise des 
r critiques de théâtre a décerné 
hier le Prix de la critique pour la 

saison 2003-04 à Incendies de Wajdi 
Mouawad, une production du 
Théâtre de QuafSous mise en scè­
ne par l’auteur. Le jury de l’AQCT a 
été bouleversé par cette «âpre re­
montée vers les origines» et tient à 
souligner la trajectoire d’auteur et 
de metteur en scène de M. Moua­
wad qui, «en tentant d’exorciser le 
traumatisme de la guerre, relie la 
tragédie collective à la quête person­
nelle». Les deux autres spectacles 
en lice étaient La Cloche de verre, 
d’après Sylvia Hath, mise en scène 
par Brigitte Haentjens, et Le Collier 
d’Hélène, de Carole Fréchette, mise 
en scène par Martin Faucher.

A Québec, c’est Ha! Ha!... de 
Réjean Ducharme, dans la mise 
en scène de Frédéric Dubois pour 
le Théâtre du Trident, qui s’est fait 
accorder le prix. On a ainsi voulu 
récompenser cette mise en scène 
«à la fois percutante et divertissan­
te, mettant en relief la dérision sub­
versive de la pièce de Ducharme». 
Les deux autres finalistes étaient 
Aux portes du royaume, d’après 
Knut Hamsun, dans une mise en 
scène de Claude Poissant pour le 
Trident, et Gros et Détail, d’Anne- 
Marie Oliyier, dans une mise en 
scène d’Erika Gagnon pour la 
compagnie Bienvenue aux dames.

Les finalistes au Prix de la cri­
tique sont désignés chaque année, à 
Montréal et à Québec, par un vote 
des membres de l’AQCT et les deux 
gagnants au terme d’une discussion • 
portant sur les finalistes retenus.

Le Devoir

EN BREF

Encore Pif Gadget
Le magazine Pif Gadget montre 
de nouveau le bout de son nez au 
Québec. Le Pi/nouveau, conçu 
pour les 7-13 ans, sera en vente 
ici à compter du 12 novembre. 
Disparu des kiosques il y a 13 
ans, 0 a fait un retour remarqué 
en redevenant le premier maga­
zine de bandes dessinées en 
France. - Le Devoir
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NOS CHOIX
CE SOIR 

Paul Cauchon

UN TUEUR SI PROCHE
Cette émission raconte ce soir l’horrible histoire de Va­
léry Fabrikant.

Canal D, 20h

IL VA Y AVOIR DU SPORT
Denise Bombardier est invitée et commentera deux dé­
bats animés qui porteront sur la politique américaine et 
notre rapport aux Etats-Unis.

Télé-Québec, 20h

LE FANTÔME DU PARADIS
Un film de Brian De Palma tout à fait étonnant, un ma­
riage baroque et délirant de Faust et du Fantôme de 
l’Opéra dans le contexte rock des années 70.

Artv, 20h

ZONE LIBRE
Toute l’émission est consacrée à l’élection américaine, 
et particulièrement aux fameuses machines à voter. 

Radio-Canada, 21 h

LE MONDE SELON BUSH
En rediffusion, ce documentaire passionnant de 
William Karel sur la présidence Bush. RDI le rediffuse 
au complet le même soir plutôt que de le diffuser en 
deux parties comme il y a un mois.

RDI, 22h

Classification des films: (1) Chef-d’œuvre — (2) Excellent — (3) Très bon — (4) Bon — (5) Passable — (6) Médiocre — (7) Minable

rm petite granule
Les superpapas stressés 
avec André Robitaille.

Animation : Dr Marquis Fortin 
Réalisatum-coortination : Lyrni Ptianeu)

Les courges. Potage, citrouille farcie... 
Savoureuse Halloween !

Qui dit vin...

M ?*!»(&•Plats déguisés

Cépages, accords mets 
et vins, grandes caves...
Animation : Chrystme Brouillet 
Invité : Albert Miliaire

Télé-Québec
telequebec.tv

Belle et Bum
Avec Luck Mervil, 
René Simard,
Jici Lauzon...

Ca change de la télé
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A l’affiche 
cette 

semaine

SOURCE: MÉDIAFILM.CA

CLEAN
Fraoce-G rande-Bretagne-Cana- 
da-États-Unis, 2004,110 minutes. 
Drame psychologique d'Olivier 
Assayas avec Maggie Cheung, 
Nick Nohe, Béatrice Dalle.

Après la mort par surdose d’héroï­
ne de son mari, célèbre musicien 
de rock, Emily Wang doit renon­
cer à la drogue et trouver un tra­
vail stable si elle veut revoir son 
jeune fils Jay, élevé par les parents 
du défunt
• V.o.: Forum.
• V.o., s.-ti.: Ex-Centris.

CINEMA
GHOST IN THE SHELL 2: 
INNOCENCE
Japon, 2004.98 minutes.
Film d'animation de Mamoru 
Oshii.
En l’an 2032, dans une mégapole 
asiatique, un détective cyborg et 
son partenaire humain enquêtent 
sur une série de meurtres com­
mis par des robots d’apparence fé­
minine conçus pour servir d’es­
claves sexuels.
• V.o., s.-ta.: Cinéma du Parc.

MÉMOIRES AFFECTIVES
Québec, 2004,110 minutes. 
Drame psychologique de Francis 
Leclerc avec Roy Dupuis, Rosa 
Zacharie. Guy Thauvette.

Pourtant déclaré cliniquement 
mort, le vétérinaire Alexandre 
Tourneur vient de sortir d’un long 
coma. Totalement amnésique et 
hanté par les images d'un passé 
violent qui n’est peut-être pas le 
sien. Alexandre tente de recoller 
les morceaux de son identité.
• V.o.: Quartier latin, StarCité, 
Beaubien.
• V.o., s.-ta.: Ex-Centris.

LA NAISSANCE (BIRTH)
Etats-Unis, 2004,100 minutes. 
Drame de Jonathan Glazer avec 
Nicole Kidman. Cameron Bright, 
Danny Huston.

Sur le point de se remarier après 
dix ans de deuil, une jeune New 
Yorkaise reçoit la visite d'un petit 
garçon de dix ans qui prétend être 
son époux défunt et qui, au nom 
de leur amour, la supplie de sur­
seoir à son projet de mariage.
• V.o.: Forum.
• V.f.: Parisien.

RAY
États-Unis, 2004,152 minutes. 
Drame biographique de Taylor 
Hackford avec Jamie Foxx. Ker­
ry Washington. Clifton Powell.

Ne en 1990 (Luis im village pauvre de 
Li Géorgie, Ray Charles Robinson, 
un pianiste aveugle depuis l’âge de 
sept ans, devient célèbre grâce à son 
style mélangeant gospel, country, 
jazz et rhythm’n blues. Mais sa vie 
personnelle est plus que eliaotique.
• V.o.: Forum, Colisée KirkLuid, Ca­
vendish, llace LaSaDe, Spheretech.
• V.f.: Place InSalle, Quartier la­
tin, StarCité.

Miroir trouble 
et rire grinçant

COMME UNE IMAGE
Réalisation: Agnès Jaoui. Scéna­
rio: Agnès Jaoui et Jean-Pierre 

Bacri. Avec Marilou Berry, 
Agnès Jaoui, Jean-Pierre Bacri, 

Laurent Grevill, Virginie Desaur- 
nauts, Keine Bouhiza. Image: 
Stéphane Fontaine. Musique: 

Philippe Rombi.

ODILE TREMBLAY

Faut-il remonter encore le par­
cours d’Agnès Jaoui et de son 
compagnon Jean-Pierre Bacri, scé­

naristes à quatre mains de grands 
succès du cinéma français (Un air 
de famille, Smoking, No Smoking, 
On connaît la chanson, etc. Agnès 
Jaoui passait à la réalisation il y a 
trois ans avec Le Goût des autres, 
toujours sur un scénario de leur 
duo. Comme une image, son second 
long métrage, en compétition au 
dernier Festival de 
Cannes, remportait le 
prix du meilleur scénario.

Comédie de saison, 
avec un humour à la Clai­
re Brétécher, Comme une 
image est dans le droit fil 
du Goût des autres, mais 
en plus cynique. L’action 
se déroule encore au sein 
d’un milieu artistique; 
cette fois littéraire et non 
plus théâtral, avec ses pe­
tites lâchetés, ses sno­
bismes, ses côtés déri­
soires, souvent minables, 
profils de lliommerie au cœur de 
sa gauche caviar frelatée.

Ce sont les répliques bien assé­
nées des personnages icônes qui 
confèrent à Comme une image sa 
portée. Le plupart des personnages 
sont assez caricaturaux. Chacun 
porte l’icône de sa position: l’écrivain 
star, le souffre<louleur, la moche qui 
fait tapisserie, l’auteur opportuniste, 
le chic type désintéressé, la jolie fille 
au cœur tendre, etc.

Le spectacle de la mauvaise foi 
de chaque personnage amuse 
beaucoup. Chacun justifie ses lâ­
chetés, ses trahisons en les enro­
bant de mauvaises raisons, ten­
dant au spectateur un miroir par 
lequel il devient tour à tour la victi­
me ou le bourreau.

La figure centrale du film est cel­
le d’une grosse fille de vingt ans, 
mal nommée Lolita (Marilou Ber­
ry), qui se sent rejetée, malheureu­
se et incomprise par un père, Etien­
ne Cassard (Jean-Pierre Bacri), 
écrivain célèbre qui la néglige, et 
une ravissante beDe-mère dont elle 
est jalouse. Les gens ne l’appro­
chent que pour atteindre son père, 
qui, hü-même, se sent à sec. Ajoutez 
au tableau Sylvia, professeur de 
chant (Agnès Jaoui), mariée à un 
romancier obscur (Laurent Grevill) 
qui soudain émerge en reniant ses 
alliés d’hier. Aussi un jeune homme 
pas trop fier de ses origines arabes, 
lequel s’entiche de Lolita sans qu’on 
comprenne vraiment pourquoi.

Marilou Berry, tout en chair 
flasque et en regard éteint qui fini­
ra par s’allumer, est plus naturelle 
que transcendante dans ce rôle in­
grat Bacri fait du Bacri, excellent 
mais désormais convenu en bilieux 

égocentrique. Jaoui sait 
capter finement les 
nuances de son person­
nage, mais c’est Laurent 
Grevill, si convaincant en 
ambitieux de mauvaise 
foi, qui cause l’heureuse 
surprise d'interprétation.

Tout est question de 
dosage, de motifs du tis­
sage, souvent étincelants 
sous la plume du tan­
dem scénariste Jaoui-Ba- 
cri. L’humour noir 
baigne les rapports tor­
dus des personnages qui 

se transforment au fur et à mesure 
que l’étoile de uns ou des autres 
brille, clignote ou s’éteint, au fil des 
bassesses humaines et des malen­
tendus de la vie. Seuls les person­
nages féminins principaux, Sylvia 
et Lolita, évolueront avec l’action. 
La lumière du film vient de sa mu­
sique, d’une chorale amateur dont 
les deux femmes font partie et qui 
les aide à dépasser la mécanique 
des jeux de pouvoir dont tous sont 
ici prisonniers. Comme une image 
ne flatte pas le spectateur dans le 
sens du poil mais lui montre ses 
propres mesquineries avec un mer­
veilleux rire grinçant qui colle à lui 
comme une mauvaise conscience.

Le Devoir

SOURCE LES FILMS SÉVILLES

Marilou Berry et Agnès Jaoui dans Comme une image.

Le film 

ne flatte pas 

le spectateur 

dans le sens 

du poil mais 

lui montre 

ses propres 

mesquineries

Cinéma français

Une première 
sélection pour 

le prix Louis-Delluc
Paris — Le jury du prix Louis- 

Delluc, le «Concourt du ciné­
ma», a rendu publique hier la pre­

mière liste des films sélectionnés 
pour le prix 2004, qui sera décer­
né en décembre.

Il s’agit de Clean, d’Olivier As­
sayas, de Comme une image, 
d’Agnès Jaoui, de lO" Chambre, 
instants d’audience, de Raymond 
Depardon, de L’Esquive, d’Abdel- 
latif Kadiche, de Feux rouges, de 
Cédric Kahn, de S-21, la machine 
de mort khmère rouge, çle Rithy 
Panh, de Triple Agent, d’Eric Roh­
mer et à’Un long dimanche de fian­
çailles, de Jean-Pierre Jeunet 

Six films ont également été re­
tenus pour le prix Louis-Delluc

du premier film: Brodeuses, d’É- 
léonore Faucher, Demi-tarif, 
d’Isild Le Besco, Illumination, de 
Pascale Breton, Quand la mer 
monte, de Yolande Moreau et 
Gilles Porte, Retour à Kotelnitch, 
d’Emmanuel Carrère, et Vio­
lences des échanges en milieu tem­
péré, de Jean-Marc Moutout 

Créé en 1937, le prix Louis-Del­
luc est décerné par un jury de cri­
tiques et de personnalités du ciné­
ma et distingue ce qu’ils jugent 
être «le meilleur film de l’année». D 
tient son nom de l’un des premiers 
critiques de cinéma, qui a réalisé 
quelques films dans les années 20.

Associated Press

Autogestion 101
The Take, de Naomi Klein et Avi Lewis, veut prouver qu’il 

existe d’autres voies que le libéralisme économique actuel

SOURCE ALLIANCE

«Occuper, résister, produire» est le slogan de ces employés argentins qui cherchaient à 
reconquérir leur dignité.

PAUL CAUCHON

/'N ccuper, résister, produire.» 
^ En Argentine, ce slogan 
est celui d’un mouvement de re­
prise en main, par les employés, 
des entreprises mises en faillite 
lors de la grande crise de 2001.

Le mouvement était quasi incon­
nu iri, mais cela risque de changer. 
En effet ü est au cœur d’un film re­
marquable réalisé par Avi Lewis et 
écrit par Naomi Klein, The Take 
(La Prise), à l’affiche dès aujour­
d’hui à Montréal «Nous voulions al­
ler au delà de la réflexion théorique», 
a expliqué Avi Lewis au Devoir. 
«Nous savions à quoi nous nous op­
posions, mais nous voulions savoir ce 
sur quoi nous étions d'accord.»

Naomi Klein est l’auteur du best- 
seller mondial No Logo, sorte de 
manifeste de la résistance au capita­
lisme triomphant des multinatio­
nales. Avi Lewis, son conjoint est 
journaliste et réalisateur (il a entre 
autres été animateur de l’émission 
de débats CounterSpin sur News- 
world). Leur film est issu d’un défi, 
celui de prouver qu’il existe des so­
lutions de rechange au libéralisme 
économique actuel.

L’Argentine est un cas extrême: 
symbole du capitalisme dans les 
années 90 alors que le président 
Menem avait privatisé tous les 
biens publics et arrimé le peso ar­
gentin au dollar américain, pays 
soumis aux diktats du Fonds mo­
nétaire international, c’est aussi le 
pays où la crise socioéconomique 
a atteint un niveau sans précédent 
en 2001 alors que la dette attei­
gnait un sommet hallucinant et 
que 50 % de la population passait 
sous le seuil de la pauvreté.

Mais des travailleurs ont com­
mencé à occuper quelques-unes 
des milliers d’usines fermées, ten­
tant de faire valoir devant les tri­
bunaux que l’inventaire des 
usines en faillite était en train 
d’être liquidé illégalement. Le 
mouvement s’est étendu à plus de 
200 entreprises, gérées en coopé­
rative par les employés, au prix de 
nombreuses difficultés.

Lewis et Klein ont suivi pendant 
plusieurs mois certains de ces tra­
vailleurs qui cherchaient à recon­
quérir leur dignité et apprenaient à 
s’approprier les lieux de leur travail 
en prenant les décisions en assem­
blée et en s’accordant des salaires 
égalitaires. L’une des forces du film 
est de s’attarder aux destins indivi­
duels, les individualités devenant 
emblématiques d’un mouvement 
collectif. «Naomi et moi nous 
sommes intéressés à la façon dont les 
changements se produisent chez les 
individus, explique Avi Lewis. Ces 
gens explorent la solidarité et le sens 
de la collectivité dans le cadre d’une 
culture qui était très individualiste, 
très axée sur la consommation, dans

les années 90. Nous avons voulu ra­
conter une histoire humaine d’abord 
mais qui soulève des enjeux poli­
tiques et moraux, entre autres sur la 
propriété des lieux de travail.»

Le film ne prend jamais fa forme 
d’un cours didactique et ne propo­
se pas d’entrevues avec des spécia­
listes ou des idéologues. Les per­
sonnages sont attachants, émou­
vants, et c’est la narration conjointe 
de Naomi Klein et Avi Lewis qui 
crée les liens politiques autour des 
événements. Lewis a d’ailleurs ra­
mené des images fortes de mani­
festations, de répression policière 
et même d’une visite secrète du 
Fonds monétaire international à 
Buenos Aires pendant l’élection de

2003 (élection qui a failli voir le re­
tour de Menem à la présidence).

«Nous ne disons pas que ce mou­
vement est le seul possible, ajoute 
Avi lœwis, mais c’est une solution 
alternative à laquelle nous croyons, 
une solution alternative à l’actuelle 
mondialisation des marchés.» Miir- 
mant vouloir jeter un pont «entre 
le mouvement activiste et la popu­
lation en général», Lewis et Klein 
ont voulu réaliser un film pour le 
public le plus large possible. Fi­
dèles à leurs idéaux, ils ont orga­
nisé cette semaine différents lan­
cements partout au Canada, au 
profit de divers groupes militants.

Le Devoir

E N

Chute des 
tournages 
à Montréal
Les temps sont durs pour les tour­
nages de productions cinématogra­
phiques américaines à Montréal. 
On constate une chute de 50 % de 
la valeur des tournages réalisés à 
Montréal cette année alors qu’on

BREF

est passé de 800 millions à environ 
400 millions de dollars. Ceci reflète 
une tendance également constatée 
à Toronto et Vancouver, mais de fa­
çon beaucoup moins accentuée. 
L’appréciation du dollar canadien et 
la signature d’un nouveau décret 
par le président George W. Bush 
accordant de généreux crédits 
d’impôt semblent être des élé­
ments pouvant en partie expliquer 
cette désaffection. - PC

§ McGill /()()years of music 
ans do musique

Les Jeux de l’Amour
Lully - Molière

Opéra McGill
Orchestre baroque de McGill
HankKnox, directeur musical 
Marie-Nathalie Lacoursière, metteure en scène

3, 4, 5 and 6 novembre 2004 à 19h 30
Salb Pollack
20$; 15$ (étudiants et aînés)

Précédé de
Descartes et les deux Baptiste
Conférence de
Marcel Brisebds, C.M., 0.0
3 novembre 2004 à 18h30
Salle C-201, Faculté de musique 
Entrée libre

Informations : (514) 398 5145 ou www.mcgill.ca/music/events/concerts 
Guichets : (514) 398 4547

Environnement
Canada

Environment
Canada

Montréal
Prévisions météo

AUJOURD'HUI CE SOIR SAMEDI DIMANCHE LUNDI
Ensoleillé Pluie Pluie Possibilité d averses Ensoleillé
max 10 min 8 max 15, min 8 max 9. min 6 max 10, min 2

La météo 
en un

clin d’œil
Hier

Max. 10 
Min. -1 
Preclp. 0.0 mm

Normales

Val d'Or

Phases de la lune

ivs ii/i2 11/ia 11/26

Canada
St.John's
Halifax

Ottawa

Toronto

Winnipeg
Edmonton

Regina
Vancouver

Whitehorse

Yellowknife

W

•Tfci
e

«-

4\5
82

11\0
12V4
10\9
3\-6
2V-12
10\7
3U1
1V5

Le monde
New York 
Chicago 
Atlanta 
Miami
Los Angeles
Rio de Janeiro
Amsterdam
Moscou
Paris
Sydney

e

-Su

e.
Q-

C-
E.

14\4

25M6
22M9
28\24
17(8

25\18
16\7
8\2

16\7
19\14

Partez direciemani avec un prévletonnlele

(i l l Météo Conseil
■rTiT.V-JTWHT

Pour le dernier 
bulletin météo en ligne, 

consultez le site Web météo 
à l'URL

www.meteo.ec.gc.ca 1
Frais appHcablss La météo canadienne sur le Web 1

l

http://www.mcgill.ca/music/events/concerts
http://www.meteo.ec.gc.ca
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•AVIS LEGAUX ET APPELS D'OFFRES-
AVIS LÉGAUX & 

APPELS D'OFFRES
HEURES DE TOMBEE

Les réservations doivent être faites avant 16hOO 
pour publication deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi: 
Réservations avant 12 h 00 le vendredi

Publications du mardi: 
Réservations avant 16 h 00 le vendredi

7e/.. 985-3344 Fax. 985-3340
Sur Internet :

www.ledevoir.com/avis.html 
www.ledevoir.com/offres.html 

Courriel : avisdev@ledevoir.com

» Si tea reitftnHf s un mit «Kfo. ruàei 
tuuïucommn-c» on ipprlr/ le I Wj-lWM

ü riieùu fat kt mailn

Æi AUX
NCIERS

DANS L AFFAIRE DE 
LA FAILLITE DE :

9033 2214 Qlébix im. 
opérait sous le nom de Bistro 
Bar TD . corps politKfie, lé- 
gakment constitué par lettres 
patentes, ayant sa principale 
place d'affaires au 1120, 
chemin Des Patriotes. Sous 
Sol. Richelieu (Qc) J3L4A6 

AVIS est par les présentes 
donné que 9033 2214 Qi f - 
bec Inc., du District de 
Montréal. Province de Qué­
bec. a déposé une cession et 
que la première assemblée 
des créanciers sera tenue le 
3 novembre 2004 à 10 h. au 
bureau du Syndic. 400. de 
Maisonneuve Ouest. Suite 
1202, Montréal (Qc).

AVIS DE VENTE PROVINCE DE
QUÉBEC DISTRICT DE LON 

GUEUIL NO DE COUR 03-13530 
COUR MUNICIPALE LE PERCEP 
TEUR DE LA COUR MUNICIPALE 
DE LONGUEUIL Partie demande­
resse -vs LECLERC FRANCOlS- 
PATRICK Partie défenderesse Le 
09 novembre 2004. a 11HQ0 
heuers de favant-midi, au domicile 
oe la défendeur au numéro 658. 
Notre-Dame en la ville de Acton 
Vale, district judiciaire de St- 
Hyacmthe seront vendus par auto­
rité de justice les biens et effets de 
la partie saisis en cette cause, con­
sistant en -1 VEHICULE AUTO­
MOBILE FORD. TAURUS, NOIR 
SHO, 1989 PLAQUE 381 LDF: 
CONDITIONS: ARGENT COMP­
TANT OU CHEQUE VISÉ. St- 
Hyacinthe, ce 27 octobre 2004 Syl­
vain Poissant, huissier Grenier. 
Poissant & Ass Huissiers 
(450) 466-2628

PHIL BELL
COMPTABLE At.RÉÉ/SYNDK

400. bouL de 
Maisonneuve Ouest, 
#1202, Montréal (Qc) 
H3A1L4
Ta: (514) 282-1407

AVIS DE VENTE PROVINCE 
DE QUÉBEC DISTRICT DE ST- 
HYACINTHE NO. DE COUR: 
750-02-001233-960 COUR DU 
QUEBEC JEAN FORTIN Partie 
demanderesse -vs- DENIS 
ROYER ET DANIELLE DUBE

Partie défenderesse Le 16 no­
vembre 2004 à 10HOO Heures de 
l’avant-midi, au chantier de la 
défendeurs au numéro 1231, 
Rang 1! dans les Canton de 
Granby, district judiciaire de 
Bedford seront vendus par auto­
rité de justice les biens et effets 
de la partie saisis en cette cau­
se, consistant en: -1 REMOR­
QUE DOUBLE ESSIEUX. - 1 
SCIE DW 369 CIRCULAIRE 7 
14; - 1 COMPRESSEUR HITA­
CHI 2 H P #140019 AVEC 
ACC.: - ET AUTRES BIENS 
SAISIS EN CETTE CAUSE 
CONDITIONS: ARGENT
COMPTANT OU CHEQUE 
VISÉ. Lemoyne. ce 27 octobre 
2004 Pierre Faubert, huissier 
Grenier, Poissant & Ass Huis­
siers, (450) 466-2628

AVIS DE VENTE PROVINCE DE 
QUÉBEC DISTRICT DE ST- 
HYACINTHE NO OE COUR: 
750-02-001233-960 COUR DU 
QUEBEC JEAN FORTIN Partie de­
manderesse -vs- DENIS ROYER 
ET DANIELLE DUBE Partie défen­
deresse Le 10 novembre 2004 A 
UhOO heures de l’avant-midi, au 
lieu d’entreposage de la défen­

deurs au numéro 547. des Forges 
en la ville de Beioei! district judi­
ciaire de St-Hyaomtie seront ven­
dus par autonte de justice les Pens 
ei effets de la partie sais» en cette 
cause, consœtam en: - 2 PALETTE 
DE TILE’TUILES POUR TOITU­
RE (BARDEAU) SLATE GRAY - 2 
PALETTE DE TILE’ TUILES 
POUR TOITURE (BARDEAUl CO­
RONADO; 2 PALETTE DE TILE 
TUILES POUR TOIRUREiBAR- 
DEAU) SPANISH - ET AUTRES 
BIENS SAISIS EN CETTE CAUSE 
CONDITIONS: ARGENT COMP­
TANT OU CHEQUE VISE ,emoy- 
ne, ce 27 octobre 2004 Perre Fau­
bert, huissier Grenier, Poissant 4 
Ass Huissiers (450) 466-2628

AVIS DE VENTE PROVINCE DE 
QUÉBEC DISTRICT DE LON­
GUEUIL NO DE COUR 
505-02-021516-046 COUR DU 
QUEBEC LA COMMISSION DE LA 
SANTÉ ET DE LA SÉCURITÉ DU 
TRAVAIL (CSST) Partie demande­
resse -vs- FAUCHER. SÉBASTIEN 
Partie défenderesse Le 09 novem- 
ber 2004 à 11h00 heures de l'avant 
-midi, au domicile de la défendeur 
au numéro till, Roland Gagnon 
en la ville de ChamWy, district judi-

SAO
APPEL D'OFFRES

Numéro de dossier : L 0262-237

Projet : Local commercial - SAQ Classique
MONTRÉAL (ARRONDISSEMENT 
RIVIÈRE-DES-PRAIRIES)

Sur le boulevard Maurice-Duplessis, entre le boulevard Rodolphe- 
Forget et l'avenue J.J.-Joubert.
La superficie du local devra être d'environ 232 mètres carrés (± 2 500 
pieds carrés). Le local devra avoir pignon sur rue et sur un niveau. La 
répartition de la superficie totale demandée devra être de 70 % pour 
Faire de vente et de 30 % pour l'aire d'entreposage et de service. Les 
locaux devront être livrés le 1er juillet 2005 et le bail débutera le 
1er août 2005. Le document d'appel d'offres original doit être rempli 
et retourné au plus tard le 2 décembre 2004 à 14 h 15 à l'adresse 
suivante :

Service localisation et transactions immobilières
Société des alcools du Québec
7500, rue Tellier
Montréal (Québec) H1N 3W5
(Lieu d'ouverture des propositions)

Vous pourrez vous procurer le document d'appel d’offres au coût de 
vingt-cinq dollars (25 $) la copie, au siège social de la SAQ situé 
au 905, avenue De Lorimier à Montréal ou en communiquant, à 
frais virés s'il y a lieu, au Service localisation et transactions 
immobilières, au (514) 873-6408.
Veuillez prendre note que les heures d’ouverture pour l'achat du 
document d'appel d'offres sont les suivantes :

Du lundi au jeudi : 8 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 
Vendredi: 8 h 30 à 12 h 30

La SAQ ne s'engage à accepter ni la plus basse ni aucune des 
propositions reçues.

SAO
APPEL D'OFFRES

Numéro de dossier : L 0261-020

Projet : Local commercial - SAQ Express
LONGUEUIL (ARRONDISSEMENT 
VIEUX-LONGUEUIL)

Sur le chemin de Chambly, entre la rue Rémillard et le boulevard 
Desormeaux.
La superficie du local devra être d'environ 195 mètres carrés (± 2100 
pieds carrés). Le local devra avoir pignon sur rue et sur un niveau. La 
répartition de la superficie totale demandée devra être de 70 % pour 
l'aire de vente et de 30 % pour l'aire d'entreposage et de service. Les 
locaux devront être livrés le 18r juillet 2005 et le bail débutera le 
1er août 2005. Le document d'appel d'offres original doit être rempli 
et retourné au plus tard le 2 décembre 2004 à 14 h à l'adresse 
suivante :

Sen/ice localisation et transactions immobilières
Société des alcools du Québec
7500, rue Tellier
Montréal (Québec) H1N 3W5
(Lieu d'ouverture des propositions)

Vous pourrez vous procurer le document d’appel d'offres au coût de 
vingt-cinq dollars (25 $) la copie, au siège social de la SAQ situé 
au 905, avenue De Lorimier à Montréal ou en communiquant, à 
frais virés s'il y a lieu, au Service localisation et transactions 
immobilières, au (514) 873-6408.
Veuillez prendre note que les heures d'ouverture pour l'achat du 
document d'appel d’offres sont les suivantes :

Du lundi au jeudi : 8 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 
Vendredi: 8 h 30 à 12 h 30

La SAQ ne s'engage à accepter ni la plus basse ni aucune des 
propositions reçues.

Avis public
Régie des alcools, des courses et des jeux

Avis de demandes relatives 
à un permis ou à une licence
Toute personne, société ou association au sens du Code civil peut, dans les trente 
jours de la publication du présent avis, s'opposer à une demande relative au 
permis ou à la licence ci-après mentionné en transmettant à la Régie des alcools, 
des courses et des jeux un écrit assermenté qui fait état de ses motifs ou intervenir 
en faveur de la demande, s’il y a eu opposition, dans les quarante-cinq jours de 
la publication du présent avis.

Cette opposition ou intervention doit être accompagnée d'une preuve attestant de 
son envoi au demandeur par tout moyen permettant d'établir son expédition et 
être adressée à la Régie des alcools, des courses et des jeux, 1, rue Notre- 
Dame Est, bureau 9.01, Montréal (Québec) H2Y 1B6.

Nom et 
adresse 
du requérant

Nature de 
la demande

Endroit
d'exploitation

9137-1583 1 Restaurant 1255, rue De
Québec inc. vendre Bleury
RESTO Montréal
VAGAB0ND0 (Québec)
1255, rue De Bleury H3B 3H9
Montréal (Québec)
H3B 3H9
Dossier: 166-561

Balkar Singh & 1 Restaurant 5987, Victoria
Amarjit Singh Taker vendre Montréal
(Restaurant Dev, (Québec)
s.e.n.c.) H3W2R9
RESTAURANT DEV
5987, Victoria
Montréal (Québec)
H3W 2R9
Dossier: 224-022

9141 7147 1 Restaurant 138. rue St-
Québec Inc pour vendre Paul Est,
RESTAURANT Suite 2
KASHMIR Montréal
138, rue St-Paul Est. (Québec)
Suite 2 H2Y 1G6
Montréal (Québec)
H2Y IG6
Dossier: 389 049

6251706 1 Restaurant 915, rue St-
Canada Inc. pour vendre Zotique Est
LE VIEIL ATHENES Montréal
915, rue St Zotique (Québec)
Est H2S1M9
Montréal (Québec)
H2S IM9
Dossier: 587-105

Café Bar Filos inc Changement de 1477 & 1479
FIIOS CAFf RAR categorie de 1 rue
1477 & 1479. rue Restaurant Shevchenko
Shevchenko vendre à 1 Bar Montréal
Montréal (Québec) Changement de (Québec)
H8N IP2 capacité de 1 H8N 1P2
Dossier: 867-127 Bar

Changement de 
catégorie de 1 
Restaurant 
vendre sur ter 
fasse à 1 Bar 
sur terrasse 
(suite à une 
cession)

9146 4735 1 Restaurant 1105, avenue
Québec me. vendre Bernard
LA PIAZZETTA 1 Bar sur terras­ Montréal
1105, avenue se (Québec)
Bernard (suite à une H2V 1V4
Montréal (Québec) 
H2V 1V4
Dossier: 1115-120

cession)

9146 1616 1 Bar avec 3603. boul.
Québec inc. danse et spec St-Laurent
BAR CENTRO-FLY tacles sans Montréal
3603, boul. St nudité (Québec)
Laurent (suite à une H2X 2 VS
Montréal (Québec) 
H2X 2V5
Dossier: 1264 951

cession)

Elios Repos Inc. 
ELIOS REPOS INC.

1 Restaurant 
pour vendre

2560, boule­
vard Saint-

2560, boulevard Joseph
Saint-Joseph 
Montréal (Québec)

Montréal
(Québec)

H8S2N9
Dossier: 1600-899

H8S 2N9

Donald Whilby Addition d'au­ 9160, rue
RESTAURANT torisation de Airlie, Local L
TURNTABLE danse dans 1 Montréal
9160, rueAirlie. Restaurant (Québec)
Local L
Montréal (Québec) 
H8R2A5
Dossier: 1668-8%

vendre existant H8R 2A5

Part Entreprises 1 Restaurant 4090, rue
FAIM BISTRO vendre André
4090, rue André Laurendeau
Laurendeau Montréal
Montréal (Québec) (Québec)
H1Y3N6
Dossier: 2119-949

H1Y3N6

Nicole Lauion et 1 Restaurant 65, rue Jarry
Ivan Ramiro Velarde pour vendre Est
(Maison Équato­ Montréal
rienne. s.e.n.c.) 
MAISON 
ÉQUATORIENNE 
S.E.N.C

(Québec)
H2P1T2

65. rue Jany Est 
Montréal (Québec)
H2P 1T2
Dossier: 2120-012

Ville de Montréal 1 Bar dans 2901, boul.
arrondissement de amphithéâtre St-Joseph
Lachine avec spectacles Montréal
PAVILLON DE sans nudité (Québec)
L'ENTREPÔT
2901, boul. St- 
Joseph
Montréal (Québec) 
H8S 4B7
Dossier: 2120-079

H8S4B7

3283283 Permis d'entre­ 5080, rue
Canada inc pôt (cidre) aux 

fins de l’agent
Samt-

A/s Me Patrice Ambroise
Leblanc Montréal
ASTELL LEBLANC (Québec)
DOWNS AVOCATS 
407, boulevard 
Saint-Laurent, 
Bureau 202 
Montréal (Québec) 
H2Y 2Y5

H4C 2G1

Saver ne Permis d'entre­ 5565,rue de
Québec inc. pôt (bière) aux 

fins de l'agent
la Roche

A/s Me Daniel
Cayer
CAYER BELLEY

Montréal
(Québec)
H2J 3K4

OUELLETTE.
AVOCAT
2024, rue
Bourgogne
Chambly (Québec)
J3L1Z6

Québec£«

APPEL D'OFFRES

SP-04-328 (2004-GEN-333)

LES SERVICES EN INGÉNIERIE POUR LA 
PRÉPARATION DES PLANS, DEVIS DES TRAVAUX 
DE RÉAMÉNAGEMENT DE LA PARTIE DU BOULE­
VARD CURÉ-POIRIER, SITUÉE DANS LE CENTRE 
RÉGIONAL DE L'ARRONDISSEMENT DU VIEUX- 
LONGUEUIL AINSI QUE POUR LA SURVEILLANCE 
DE CES TRAVAUX ET LES ÉTUDES DE LABORATOIRE 
REQUISES

Ouverture : 15 novembre 2004 
Estimation : 700,000 $
Ne sont considérées que les soumissions préparées sur les formulaires 
fournis à cette fin.

On peut obtenir lesdits formulaires de même que les documents 
d'appels d'offres à compter du vendredi 29 octobre 2004 durant les 
heures de bureau, soit du lundi au vendredi, sauf les jours fériés, de 
8 h 30 à 12 h 00 et de 13 h 15 à 16 h 30, en s'adressant au Service 
des approvisionnements, situé au 500 rue de la Rivière-aux-Pins, 
Arrondissement de Boucherville, Québec, au (450) 463-7100 poste 2921, 
moyennant un dépôt non remboursable de 150,00 $ (taxes incluses) 
pour chaque exemplaire complet, ce paiement doit être effectué en 
ARGENT COMPTANT uniquement.
Chaque soumission doit être déposée au bureau des soumissions du 
Service des approvisionnements de la Ville de Longueuil, d'ici le lundi 
15 novembre 2004 à 10 h (horodaté par le Service des approvision­
nements), dans l’enveloppe préadressée fournie à cette fin. Le
soumissionnaire doit obligatoirement inclure le formulaire de 
soumission/bordereau de prix dans l'enveloppe fournie à 
cette fin, scellée et identifiée au nom de son entreprise. Cette 
dernière doit être insérée dans l'enveloppe de retour.
Seul le nom des soumissionnaires ayant présenté une soumission sera 
mentionné publiquement à la clôture des soumissions à 10 h le lundi 
15 novembre 2004 à la Salle Pierre-Viger du Centre administratif 
Clovis-Langlois, situé au 500 rue de la Rivière-aux-Pins, Boucherville.

L'analyse des soumissions est faite à l'aide du système d'évaluation 
prévu au présent document d'appel d'offres. Pour être retenue une 
soumission doit obtenir un minimum de soixante-dix (70) points au 
niveau de l’évaluation qualitative.

Les enveloppes contenant les formulaires de soumission/bordereau de 
prix des soumissions retenues sont ouvertes par le comité d'évaluation. 
Les enveloppes de prix des soumissionnaires non-retenus leur seront 
retournées sans avoir été ouvertes.

L’octroi du contrat se fera B la firme dont la soumission aura obtenu le 
meilleur pointage final.

Seules seront considérées les soumissions des soumissionnaires 
ayant un établissement sur le territoire de la province de 
Québec.
Le Conseil ne s'engage à accepter ni la meilleure, ni aucune des 
soumissions reçues sans encourir aucune obligation, ni aucuns frais 
d'aucune sorte envers le ou les soumissionnaires. La Ville peut, s’il 
est avantageux pour elle de le faire, passer outre à tout défaut 
de conformité de la soumission si ce défaut ne brise pas la règle de 
l'égalité entre les soumissionnaires et elle n'est pas tenue de motiver 
l'acceptation ou le rejet de toute soumission.

Pour tout renseignement supplémentaire concernant cette soumission, 
n'hésitez pas à communiquer avec madame Julie Leclerc au numéro 
(450) 463-7100, poste 2926.

Donné à Longueuil ce 29 octobre 2004.

Nicole Leclerc
Chef du service des approvisionnements 
Ville de Longueuil

lonsrueuil

| ciaire de Longueuil seren: rendus 
par autonte oe justice les orens et 
effets de la partie saisis en cette 

j cause consistant en: • 1 VEHICU­
LE AUTOMOBILE PONTIAC. 
TFIANSPOFIT. '996 VERTE. PLA­
QUE 034 WBN QUE • 1 SYSTE­
ME INFORMATIQUE COMPRE­
NANT: 1 TOUR i ÉCRAN LG 
FLATRON T710BH. CLAVIER 
NOIRE ET SOURIS. HAUT PAR­
LEURS. IMPRIMANTE EPSON 
STYLUS PHOTO 82C CONDI­
TIONS: ARGENT COMPTANT OU 
CHEQUE VISE Lemoyne ce 27 
octobre 2004 Normand Poissant 
Huissier Grenier. Poissant S Ass 
Huissiers (450! 466-2628

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL 
No: 505-00-011164-045

COUR DU QUEBEC 
CHAMBRE CIVILE 

Groupe Sutton Actuel Inc.
Partie demanderesse

c.
Shahzahd Mahmood

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à Shahzahd 
Mahmood de comparaître au 
greffe de celte Cour au till 
Jacques Cartier est. Longueuil. 
(Québec), J4M 2J6 dans les dix 
jours de la date de publication 
du présent avis
Une copie de la requête intro­
ductive d’instance el de l’avis a 
été remise au greffe à l’intention 
de Shahzhad Mahmood.

Longueuil, le 27 octobre 2004 
Gisèle Bélanger, greffier adjoint

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL 
NO: 505-22-010682-047 

COUR DU QUÉBEC 
(Chambre civile) 

JEAN-GUY LEMAY
Demandeur

c.
CÉCILE CARDINAL

Défenderesse 
PAR ORDRE DE U COUR:
La défenderesse, CÉCILE CAR­
DINAL, est, par les présentes, 
requise de comparaître person­
nellement ou par l’entremises de 
ses procureurs.
PRÉNEZ AVIS que la requête 
introduclive d’instance sur con­
trat de prêt et en revendication 
d’une bien meuble sera présen­
tée le 15 décembre 2004. à 
9H15. eu aussitôt que conseil 
pourra être entendu au Palais de 
justice de Longueuil. à la salle 
1.19. el qu’une copie de ladite 
requête a été laissée au greffe 
de la Cour du Québec, chambre 
civile, du district de Longueuil, à 
son attention.
De plus, PRENEZ AVIS qu’à 
défaut par vous de signifier ou 
déposer votre comparution ou- 
contestation dans lesdits délais, 
le demandeur procédera à obte­
nir contre vous un jugement par 
défaut conforme aux conclusions 
qu’il sollicite.
VEUILLEZ AGIR EN 
CONSÉQUENCE

Longueuil. le 27 octobre 2004 
Lorraine Rocheteau 

Grelfiere de la Cour du Québec, 
Chambre civile, 

du district de Longueuil 
AUBÉ LIMOGES AVOCATS 
171, rue St-Pierre, suite 201 
St-Constant(Québec) J5A 2G9 
Tél: (450) 632-3277 
Fax:(450)632-7022 
Procureurs du demandeur

TRIBUNAL DAMINISTRAT1F 
DU QUEBEC 

SECDON DES AFFAIRES 
IMMOBILIERES

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: SAIK-M-095048-0407 
VILLE DE BOtSBRIAND

Requeram-Expropriant
-c-

BELLA SINGER 
-et-

HERITIERS ET LEGATAIRES 
PARTICULIERS DE BENA 
SINGER

-et-
HÉRITIERS ET LÉGATAIRES 
PARTICULIERS DE MOLLY 
SINGER

ret-
HERITIERS ET LEGATAIRES 
PARTICULIERS DE SYLVIA 
SINGER

HERITIERS ET LEGATAIRES 
PARTICULIERS DE T0BA 
SINGER

-et-
ROBIN JAY SINGER,
STEVEN ROBERT SINGER

Intimés-Expropriés 
REQUETE POUR MODE

PAR LA VOIE DES JOURNAUX
(Art, 40.1. Loi sur rexpropnation. 
L R.Q.. c. E-24 et Art. 138 
C-PC.)
ORDRE EST DONNE aux héri­
tiers et légataires particuliers de 
Toba Singer, a's David Klea- 
mont. de comparaître au greffe 
de ce tribunal situé au 500, bou­
levard René-Lévesque Ouest à 
Montréal, dans les quinze (15) 
jours de la date de publication 
du présent avis.
Copies de l’avis d’expropriation 
ont été remises au greffe à l’in­
tention des héritiers et légataires 
particuliers de Toba Singer, a/s 
David Kleamont

Montréal, le 19 octobre 2004 
Guy Gagnon, avocat é a

CANADA PROVINCE DE QUÉ­
BEC COUR FEDERALE No GST-
1933-01 LOI SUR LA TAXE D’AC­
CISE REPR PAR SOUS MINIS­
TRE DU REVENU DU QUEBEC 
Partie demanderesse 9069-138
QUEBEC INC. Partie défenderesse 
AVIS DE VENTE JUDICIAIRE
PRENEZ AVIS que le 10/11/2004 à 
11:00 au: 9310 ST LAURENT 
#1024 MONTREAL Dislrict de
MONTREAL seront vendus par au­
torité de justice, les biens et effets 
de 9069-1338 QUEBEC INC. saisis 
en cette cause, soit: LOTS DE TIS­
SUS, LOTS DE ROBES, SUP­
PORTS METALIQUES SUR 
ROUES. CONDITIONS: ARGENT 
OU CHEQUE VISÉ. St-Eustache,
ce 27 octobre 2004, CLAUDE
BEAUREGARD, huissier de justi­
ce A/S PHILIPPE. TREMBLAY, 
DION & ASSOCIES, HUISSIERS 
Philippe. Tremblay, Dion 8 Ass.,
165, rue Du Moulin, St-Eustache, 
Québec, J7R 2P5. Tél: 
(450) 491-7575. Fax: (450) 491- 
3418.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DtSTRCT DE JOUETTE 

AVISPUBUC 
COUR MUNICIPALE 
VILLE DE REPENT1GNY - 
Secteur Repentigny A 
Secteur Le Gardeur 
VILLE OE CHARLEMAGNE 

VS
PARENT. Michel (17-06-1963) 
SASSEVILLE Yves
(11-11-1977), ST-GELAIS, Pas­
cal (27-03-1975), LEROUX. 
Alexandre (02-01-1985), DES­
JARDINS. Réjean (16-01-1962), 
BRUN, Jocelyn (05-07-1975)

PAR ORDRE DE LA COUR 
Les intimés sont par les présen­
tes. requis d’enregistrer un plai­
doyer dans les 30 jours de la 
présente significabon. à la Cour 
Municipale de Repentigny. si­
tuée au 1. montée des Arsenaux 
à Repentigny, (Secteur Le Gar­
deur).
Une copie du constat d'infraction 
est déposée au greffe de cette 
Cour.
Prenez de plus avis, qu'à défaut 
d'enregistrer un plaidoyer, un ju­
gement sera prononce contre 
vous sans autre avis.

Mane-Claude Roux, greffière 
Cour Municipale de Repentigny

CANADA

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
NO: 500-17-021401-040 

COUR SUPERIEURE 
PRESENT:

JEAN ORDINES
Demandeur

c.
Claude LEMAY 

-et-
Rémi TREMBLAY

Carole JESINA 
-et-

Les héritiers collectivement
assignés de teue Rosario
Oliver

-et-
L'Officier de la publicité des 
droits de la circonscription 
foncière de Montréal;

Mis-en-cause
ASSIGNATION

ORDRE est donné aux Héritiers 
collectivement assignés de feue 
Rosario Oliver de comparaître le 
06 décembre 2004, à 9h00, au 
Palais de justice de Montréal, si­
tué au 1. rue Notre-Dame Est, à 
Montréal, Québec, en salle 2.16 
suite à la publication de cet avis 
dans Le Devior.
Une copie de la requête amen­
dée en reconaissance judiciaire 
du droit de propriété, de la liste 
des pièces remises et des piè­
ces P-1 à P-8 a été remis au 
greffe à l’intention des héritiers 
de Rosario Oliver;
Lieu: Montréal 
Date: 27 octobre 2004

Aflne-Maffl.Iatian
GREFFIER

AVIS À TOUS NOS ANNONCEURS
Veuillez, s'il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et nous 
signaler immédiatement toute anomalie qui 
s'y serait glissée. En cas d'erreur de 
l'éditeur, sa responsabilité, se limite au 
coût de la parution.

APPEL D'OFFRES

SP-04-327 (2004-GEN-324)

SERVICES EN INGÉNIERIE POUR LA PRÉPARATION 
DES PLANS, DEVIS ET ESTIMATIONS DES TRAVAUX 
DE RÉFECTION DES CONDUITES D'AQUEDUC ET 
D'ÉGOUT SANITAIRE DE LA CHAUSSÉE, DE 
L'ÉCLAIRAGE, D'INSTALLATION D'UNE CONDUITE 
PLUVIALE ET DE CONSTRUCTION DE BORDURES DU 
CHEMIN DU LAC ET DE LA RUE LABADIE DE 
L'ARRONDISSEMENT DU VIEUX-LONGUEUIL AINSI 
QUE POUR LA SURVEILLANCE DE CES TRAVAUX

Ouverture : 15 novembre 2004 
Estimation : 400,000 $
Ne sont considérées que les soumissions préparées sur les formulaires 
fournis à cette fin.

On peut obtenir lesdits formulaires de même que les documents 
d'appels d'offres à compter du vendredi 29 octobre 2004 durant les 
heures de bureau, soit du lundi au vendredi, sauf les jours fériés, 
de 8 h 30 à 12 h 00 et de 13 h 15 à 16 h 30, en s’adressant au Service des 
approvisionnements, situé au 500 rue de la Rivière-aux-Pins, 
Arrondissement de Boucherville, Québec, au (450) 463-7100 poste 2921, 
moyennant un dépôt non remboursable de 150,00 $ (taxes incluses) 
pour chaque exemplaire complet, ce paiement doit être effectué en 
ARGENT COMPTANT uniquement.
Chaque soumission doit être déposée au bureau des soumissions du 
Service des approvisionnements de la Ville de Longueuil, d'ici le lundi 
15 novembre 2004 à 10 h (horodaté par le Service des approvision­
nements), dans l’enveloppe préadressée fournie à cette fin. Le
soumissionnaire doit obligatoirement inclure le formulaire de 
soumission/bordereau de prix dans l'enveloppe fournie à 
cette fin, scellée et identifiée au nom de son entreprise. Cette 
dernière doit être insérée dans l'enveloppe de retour.
Seul le nom des soumissionnaires ayant présenté une soumission sera 
mentionné publiquement à la clôture des soumissions à 10 h le lundi 
15 novembre 2004 à la Salle Pierre-Viger du Centre administratif 
Clovis-Langlois, situé au 500 rue de la Rivière-aux-Pins, Boucherville.

L'analyse des soumissions est faite à l’aide du système d'évaluation 
prévu au présent document d’appel d'offres. Pour être retenue une 
soumission doit obtenir un minimum de soixante-dix (70) points au 
niveau de l'évaluation qualitative.

Les enveloppes contenant les formulaires de soumission/bordereau de 
prix des soumissions retenues sont ouvertes par le comité d'évaluation. 
Les enveloppes de prix des soumissionnaires non-retenus leur seront 
retournées sans avoir été ouvertes.

L'octroi du contrat se fera à la firme dont la soumission aura obtenu le 
meilleur pointage final.

Seules seront considérées les soumissions des soumissionnaires 
ayant un établissement sur le territoire de la Ville de Longueuil.
Le Conseil ne s'engage à accepter ni la meilleure, ni aucune des 
soumissions reçues sans encourir aucune obligation, ni aucuns frais 
d'aucune sorte envers le ou les soumissionnaires. La Ville peut s'il 
est avantageux pour elle de le faire, passer outre à tout défaut 
de conformité de la soumission si ce défaut ne brise pas la règle de 
l’égalité entre les soumissionnaires et elle n'est pas tenue de motiver 
l'acceptation ou le rejet de toute soumission.

Pour tout renseignement supplémentaire concernant cette soumission, 
n'hésitez pas à communiquer avec madame Julie Leclerc au numéro 
(450) 463-7100, poste 2926

Donné à Longueuil ce 29 octobre 2004.

Nicole Leclerc
Chef du service des approvisionnements 
Ville de Longueuil

lonameuil
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l) VINS
Les 

vins de 
la semaine

Note de 0 à 9: 
olfactive - gustative - ensemble 

du jugement personnel.

Échelle de notation

0 défectueux - vide
1 très inférieur - médiocre
2 commun - passable
3 convenable - moyen
4 agréable - bon
5 supérieur - très bon
6 très supérieur - rare
7 excellent - très rare
8 parfait - unique
9 absolu - achevé 
R produit régulier
SP produit de spécialité 
SI boutique Signature

FRAIS, FACILE, FRLANÜ 
Domaine du Tariquet 2003, 
Blanc, France, Côtes de Gas­
cogne. n 521518,12,05 $, R.
Le vin du pays des Trois Mous­
quetaires fait encore très bonne fi­
gure à ce bas prix. L'ugni blanc et 
le colombard forment le duo d’en- 
cépagement de ce vin frais, léger 
et friand. Son nez est agréable, 
simple, rappelant le citron et le 
pamplemousse. Un vin pour lapé- 
ro et la soif. A servir dès l’achat.

3-4-5

Le bonheur est blanc,

Jean-François Demers

La semaine dernière à 
Montréal, une importante 
délégation bourguignon­
ne dressait la table de tous ses cli­

mats et cépages sous l’enseigne 
d’une opération de charme intitulée 
«L’âme des vins de la Terre». Cette 
démonstration fort bien réussie a 
permis de réitérer l'engouement 
pour ce magnifique terroir. En se 
lançant dans un tel marathon de dé­
gustation et d’information, l’impres­
sion selon laquelle rien n’a changé 
est remarquable. Les vins de Bour­
gogne à petit prix sont encore trop 
chers et peu intéressants. Les 
grands vins, ces bijoux vinifiés en si 
petites quantités, frôlent la perfec­
tion avec une classe, une élégance 
et une finesse irrésistibles, mais il y 
a un prix substantiel à payer qui en 
décourage plus d’un.

Je vous propose, en résumé et 
en vrac, un tour d’horizon de 
quelques-unes des appellations en 
blanc actuellement disponibles 
dans notre entourage. Mais tout 
d’abord, voici un bref aide-mémoire 
des derniers millésimes en cause.

Le millésime 1999 est une bon­
ne année qui commence à bien se 
goûter. La maturité était bonne et 
la moyenne obtenue permet d'an­
ticiper une bonne garde pour les 
grands. La différence entre les 
très grands et les autres est ce­
pendant assez marquée.

La vendange de l’an 2000 me 
laisse assez perplexe. Tout était 
assez facile dans la moyenne et 
même avec un manque de corps 
et de profondeur. Vivement les 
millésimes suivants pour nous re­
donner de la matière.

Le millésime blanc 2001 en 
Bourgogne a permis une lente 
maturité. Sur un grand terroir, 
comme à Chablis, cela signifie 
une belle acidité, une bonne miné- 
ralité et une garde intéressante.

Dans le cas de 2002, tous s’en­
tendent pour dire que «c'est l’année 
du chardonnay et certainement l’une 
des meilleures à Chablis depuis 20 
ans». La vendange a atteint des 
sommets, ce qui a facilité l’élevage 
de vins aromatiques d’une grande 
amplitude et de très bonne garde. 
D’ailleurs, certains des très grands 
vins tarderont plusieurs décennies 
avant de s’ouvrir complètement

Finalement, 2003 a été l’année 
des grands contrastes climatiques 
et qualitatifs où la canicule a même 
forcé quelques producteurs à ra­
masser les raisms aussi tôt que le 
13 août. En somme, les vins sont 
très bons avec une diminution de 
production de l’ordre de 20 %.

CHABLIS PREMIER 
CRU 1998
Mont Milieu vieilles vignes,
P. Bouchard, n“ 00919035, 
38,50 $, SP; rare dans le 
réseau SAQ.
Mont de Milieu fait partie de la lis­
te renommée des 17 «chablis pre­
mier cru». Quelle netteté pour ce 
vin de négociant et propriétaire de 
32 hectares de Chablis! D est tout à 
fait classique mais aussi sauvage, 
avec une minéralité imposante et 
pas du tout dérangeante pour ce 
vin tout en dentelle. Notes de ré­
glisse et de vanille, de pomme, de 
miel et de citron. Déjà très bon, il le 
sera encore pour au moins cinq 
ans. Filet de sole bonne femme.

4-4-8

CHABUS PREMIER 
CRU 2002
Côtes de Léchet, Domaine 
des Malandes, n° 10271091
33,25 $, SP; rare dans le 
réseau SAQ.

Par ces «chablis premier cru», mes 
expériences et mon goût ont été 
marqués par la merveilleuse sou­
plesse et leurs prix plutôt raison­
nables. Dans ce Côtes de Léchet 
du Domaine des Malandes, une so­
ciété familiale baptisée ainsi depuis 
1986, l’ensemble est tout à fait à la 
hauteur. Nez encore fermé de ci­
tron, de cire d’abeille, légèrement

FRITT, SAUV AGE, COMPLET 
La Segreta Planeta SiciHa 1GT, 
Italie, 2003, rouge, Italie, 
Sicile. Planeta, n" 898296,
18,25 $, SP.
Un nez tout en fruits frais (gro­
seille, mûre et framboise) et en 
epices. Il est frais, ample, assez 
puissant, avec une touche un peu 
sauvage. La persistance de ce vin 
né du soleil sicilien s'achève sur 
des tanins tapissants et une amer­
tume agréablement rustique. À 
boire dans les trois ans. Le com­
pagnon ideal d'un bon couscous.

3-4-4

SAVOUREl’X, CHALEUREUX
Château de la Tuilerie 2000 
Rouge, France, Costières de 
Mmes, Cuvée Éole, it 873620,
37,25 $, SP.
Il reste encore quelques bouteilles, 
ça et là, de ce splendide millésimé 
2000. Il commence tout juste à se fai­
re, à mûrir. Le cassis commence à 
danser avec les notes de cuir, de 
poivre et de noble vanille. La bouche 
est charnue, les tanins très beaux et 
riches. D y a ici une parfaite satisfac­
tion du vin bien fait, bien peaufiné, 
que le temps commence à récom­
penser. Garde de six à neuf ans.

5-6-7

BON, BON, PORTO 
Graham's Crusted Port, 
n 10252738, IP: 
http://www.mdv.ca, 35 $.
Il aura fallu l’assemblage de 
quelques millésimes, trois années 
de logement dans des barriques de 
chêne et encore trois aimées de re­
pos en bouteille pour créer ce ma­
gnifique porto mbis non filtré. D se 
comporte comme un très grand 
porto avec une intensité et une ri­
chesse' exemplaires, des timins en 
abondance. C’est une explosion de 
fruits rouges et noirs qui se conju­
guent avec de nombreuses épices.

5-5-7

grand et bourguignon
minéral. Ce chablis est qssez rond 
et a une finale agréable. À regoùter 
avec plaisir dans deux ou trois ans, 
mais surtout à garder pour une pe­
tite décennie. Moules poulette. 

3-3-4

CHABUS PREMIER 
CRU 2000
Les Lys Long-Depaquit, n 
10278920, 44,75 $, SP; 
disponible.

Propriété exclusive de la grande 
maison Albert Bichot. Le Domaine 
Long-Depaquit produit parmi les 
meilleurs chablis. Ces vins sont 
d’un fruit pur. Ils méritent une gar­
de importante, voire angélique pour 
les «chablis grand cru». Ce vin ne 
fait d'ailleurs pas exception car il est 
encore vif et d’une chair consisten-

,ls Premier Cri

Domaine !

numrn1LJ2T

te, presque carrée en bouche. Son 
nez plutôt minéral n'offre pas enco­
re le tiers de son potentiel. Vive- 
ment une garde de quatre à dix ans! 
Vous l’accompagnerez alors 
dluiitres grasses et pulpeuses. 
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CHABUS PREMIER 
CRU 2002
Fourchaume William Fèvre 
n 00518498, 40,25 $, SP; 
disponible.

Encore une fois, ce «chablis pre­
mier cru» sait plaire par sa jeunes­
se et son charme ainsi que par son 
style classique. Un beau nez avec 
une charmante trace minérale et 
d’agrumes frais. En bouche, le vin a 
de l’éclat, de la vivacité et une nette­
té difficile à battre. In persistance 
est grande et la finale toute fraîche. 
Le vin à prendre avec des huître 
fraîches et juteuses.

3-6-5

CHABUS GRAND 
CRU 1999
La Moutonne Long-Depaquit 
n1 00918763, 83 $, SP; 
rare dans le réseau SAQ.

Sans contredit l’un des vignobles 
les plus rares et Ips plus exception­
nels de Chablis. À cheval sur deux 
climats: Vaudésir et Les Preuses. 
Nez très discret de fruits frais et

secs. Très beau chablis non boisé 
qui me ravit. Son gras n'est tou­
jours pas de taille avec sa structure, 
encore fermée, hyper concentrée. 
Seule une dizaine d’années de bou­
teille de plus lui permettront de 
s’exprimer, de s’émousser im pm.

3-6-3

CORTON-CHARLE MAGNE 
GRAND CRU 2002
Reine Pédauque, no 
10245491, 147 $, IP; 
pierre@mosaiq. ca.

J’avoue avoir eu de nombreuses ex­
périences ordinaires avec les rouges 
de Reine Pédauque. Quand la dé­
gustation n’est pas à l'aveugle, mon 
palais leur est sévère. Cette fois-ci, 
void que mon bonheur est survenu 
par un blanc d’une belle prestance. 
Le nez est citronné et épice avec une 
touche d’ambre. La bouche est plis­
sante et volumineuse. Un beau viq 
rare qui interpelle l’amateur riche et 
sensible. L’avenir de ce vin se comp) 
te en plusieurs décennies.

5-7-7

Attention: les quantités de ces 
grands vins de Bourgogne sont 
limitées et les millésimes peu­
vent être différents d’une succur­
sale à une autre. I>a semaine pro­
chaine, nous parlerons entré 
autres des Chablis et des Pouilly.

t
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♦ W E E K M) REST 0 S ♦
Les

nappes
du mois

Qu’elles soient de récentes décou­
vertes ou des repaires revisités, voi­
ci certaines des bonnes tables de la 
métropole, tous budgets et tous ar­
rondissements confondus, du petit 
boui-boui sympathique au grand 
rendez-vous gastronomique.

ANISE
104, rue Laurier Ouest
Montréal
tr (514) 276-6999

La belle et les épices
Sa cuisine est goûteuse et cette 
femme aux fourneaux exerce avec 
talent ses passions du Liban, dont 
elle nous fait découvrir le blé fumé 
et concassé, qu’elle peut assoder à 
du foie gras ou à du homard dans 
un plat digne des plus grands. Son 
resta est baigné de son channe et 
de la sagesse de son assodé Remi.

CHEZ L’ÉPICIER
311, rue Saint-Paul Est 
= (514) 878-2232

Cuisine du temps présent
Il fait partie des bons restaurants 
du Vieux-Montréal qui savent gar­
der leurs clients toute l’année. 
Créatif et parfois génial, Godbout 
invente une cuisme de saveurs 
qui ne s’enfarge pas dans les 
fleurs du tapis. Toujours goûteuse 
et pleine de surprises, la cuisine 
de Godbout s’invente avec le 
temps.

SCHWARTZ’S
3895, boulevard Saint-Laurent 
Montréal 
w (514) 842-4813

Tradition montréalaise
La Mecque ou le temple de la re­
nommée du smoked meat. De­
mander un médium avec un 
Cherry Coke n’est pas un affront 
id; au contraire, c’est une religion 
qui dure et perdure, sans oublier, 
au bout du cash, un cure-dents, es­
sentiel pour la suite des choses.

IL PIATTO DELIA NONNA
176, rue Saint-Viateur Ouest 
Montréal 
n (514) 2786066

Buon gusto
fai mamma fait à manger. Ici, les 
pâtes sont toujours bonnes mais 
la soupe ne change guère. N’hési­
tez pas à demander à la gérante 
les petits plats cachés et à lui dire 
qu’elle est belle. Après cela, vous 
pourrez tout avoir...

Chez Cube, un chef qui tourne rondement
Philippe Mo 11 é

Je dois vous avouer que 
mon choix de restaurant 
cette semaine est un peu 
biaisé car je cpnnais l’immense ta­

lent du chef Eric Gonzalez, qui a 
remplacé le non moins talentueux 
Claude Pelletier, celui-ci cherchant 
boutique dans le Vieux-Montréal.

Le «Vieux» serait-il en train de 
devenir le plus haut lieu gastrono­
mique que Montréal puisse avoir? 
Nous sommes bien loin de l’hor­
rible réputation qu’on attribuait il 
n’y a pas si longtemps aux attrape- 
touristes de la place Jacques-Car­
tier. Tant mieux si le fait que de 
vrais chefs s’installent dans ce ma­
gnifique endroit rehausse la quali­
té des tables très médiocres qu’il 
nous arrivait d’y découvrir.

Le restaurant Cube est situé 
dans le bel et chic hôtel-boutique 
Saint-Paul de l’avenue McGill. 
L’entrée passe par l’hôtel et té­
moigne d’emblée du raffinement 
de celui-ci. Le décor moderne s'in­
tégre dans un mélange urbain où 
le bois trône en maître, sans 
compter le cuir qui orne tant les 
banquettes que les chaises très 
confortables qu'on y trouve. De 
belles tables de bois reçoivent 
avec classe une verrerie de quali­
té et des ustensiles signés Alexan­
der, du grand design à l’ifalienne.

Gonzalez est un passionné qui 
maîtrise à merveille son art et son 
métier. Absent lors de ma deuxiè­
me visite, il a toutefois réussi à

prouver que l’esprit d’une cuisine 
dépend aussi d’une équipe. Bravo, 
car on démontre ainsi que les 
élèves ont bien appris du prof.

Pour 23 $, le menu du midi offre 
un choix incomparable dont nul ne 
devrait se priver. J’aimerais bien 
trouver en région une telle qualité 
et une cuisine aussi biçn dosée que 
celle d’Eric Gonzalez. À ma grande 
déception, j’étais attablé seul ce 
midi-là pour savourer un tel plaisir.

Des cinq choix proposés en en­
trée, ma pensée s’est arrêtée sur 
la tartiflette au pied-de-vent, filet 
de bar et salade d’herbes fraîches. 
Probablement inspiré par une re­
cette savoyarde, Gonzalez a su 
adapter en mini-portions un heu­
reux mariage de pomme de terre 
confite, de fromage et de bar fin et 
parfaitement cuit. Pur délice de 
goût et de délicatesse.

Dans les restaurants de type bis­
trot, on retrouve fréquemment la 
bavette de bœuf conventionnelle 
apprêtée aux échalotes, accompa­
gnée d’une sauce au vin blanc et 
montée au beurre. Chez Cube, 
sous la houlette de Gonzalez, la ba­
vette devient veau, parfaitement 
cuite avec, en subtilité, l'acidulé de 
la grenobloise et du citron dont les 
choux-fleurs sont titillés. La pom­
me de terre confite est la même 
que celle dont on use pour la tarti­
flette, mais ce n’est pas bien grave. 
Aucune fausse note en deux se­
maines de visites dans ce restau­
rant où manger est pur plaisir.

Le service est à l’image de l’en-

JACQUES GRENIER LE DEVOIR
Le service est à l’image de l’endroit: jeune, distingué et 
professionnel.

droit: jeune, distingué et profes­
sionnel. J’aime bien, lorsqu’on 
m’apporte un bon café Illy à la fin 
du repas, que l’on pose devant moi 
un lait chaud et moussant. Merci 
pour la serviette de coton, le pain 
de qualité, la discrétion du service 
et la vaisselle de qualité. La mu­
sique proche du techno a cepen­

dant dû sentir mon agacement 
avant de s’assagir. Un petit gâteau- 
mousse au fromage est venu clore 
un superbe repas, difficile à égaler.

Sur la carte des vins, on offre 
des vins aussi bien au verre qu’en 
bouteille aux prix du marché mal­
gré quelques envols.

Cube reste fidèle à sa tradition

de très bon restaurant. Avec Gon­
zalez, heureux qui, comme Mollé, 
a fait un bon repas sans peur et 
sans reproche.

Prix payé avec un verre de vin 
de chez Rezin, taxes et service 
compris: 45,38 $.
■ Plus: la qualité de la cuisine et 
l’ambiance sympathique.

■ Moins: la musique un peu forte 
et l’impossibilité de payer avec 
une carte de débit.

CUBE
355, avenue McGill 

Montréal 
w (514) 876-2823
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jîJÉÉfc“LES FILLES DU ROY
L' 1----- 1—■ Dans la Maison Pierre du Catvet A.D. 1725

Le meilleur des deux mondes...
Cuisine française actuelle 

et saveurs traditionnelles du Québec

.www.pierreducalvet.ca 401 rue Bonsecours, Vieux-Montréal 282-1725 ,

COUSCOUS ET SPECIALITES MEDITERRANEENNES
•Le couscous au méchoui de la Gazelle est réputé 
sur le Plateau...» J. Blanchette

Réservez tôt pour vos partys des Fêtes !
Danse orientale pour groupes de 20 pers. ou +

Fermé le dimanche * Licence complète • www.restauram.ca/lagazelle
201-A, Rachel Est (coin Hôtel de Ville) Mil 843-9598

Tous les vendredis 
et samedis soirs 

musiciens
Espace fumeur et non-fumeur 
Stationnement facile et gratuit

Fine cuisine française

Le Célèbre Breton
VOUS PROPOSE SA TABLE D HÔTE,

SA SUPERBE CARTE ET
SON MENU DE DÉGUSTATION.

1550, RUE Fullum (514) 523-2551
(coin Maisonnïwe)

Rendez-vcm
gourmande

MOCHICA

s

Li i n i< \ Gamrono.mica Pkiu aya

The exi/uisitr muscum-like décor, 
de!irions Peruvian food 

made with imparled ingredients 
Mark Slutsky. Mirror. 11 octobre tJOOl

Ouvert de 17h0();i 22h00 
Vendredi et samedi 17h()0 ;i 23li(XI

.’1X63 rue Saint-Denis, Mil. 281-1148 
www.restaurantin0chica.com

VIN AU VERRE - TABLE D’HOTE 
Ambiance parisienne

L.
BISTRO FRANÇAIS

Table d’hôte à partir de 17,95 *
S3 2112 rue St-Denis 

—m (sud de Sherbrooke) 514-849-4424

Pour annoncer dans ce regroupement, 
contactez Micheline Ruelland au 514-985-3457 

mruelland eoledevoir. com
m______ ______ 1___________________ 1__

1
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http://www.restauram.ca/lagazelle
http://www.restaurantin0chica.com
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♦ \\r E E K END SPORTS*
E N BREF Le lanceur Derek Lowe a retrouvé le sourire Trente-cinq arrestations à Boston après la victoire

La série Champ 
Car à Edmonton
I ndianapolis — Le calendrier du 
championnat Champ Car pour 
2005 inclut Montréal, les 26,27 et 
28 août, Toronto et un nouvel arrêt 
à Edmonton, mais pas Vancouver. 
«C’est un calendrier qui souligne très 
bien la saveur internationale de 
notre série», a déclaré Dick Eidsick, 
le président et chef de direction de 
Champ Car en ajoutant que 
d’autres dates seront ajoutées aux 
14 déjà retenues. -AP

Armstrong 
au Tour?
Johan Bruyneel, le directeur spor­
tif de l’équipe Discovery Channel- 
de Lance Armstrong, a affirmé 
hier que l’Américain n’avait pas en­
core décidé s’il participerait à la 
Grande Boucle l’été prochain. Arm­
strong, détenteur du record de vic­
toires sur le Tour, a déjà atteint son 
objectif majeur l’an passé. - PC

La « coquerelle » 
s’est retroussé les manches

Les Red Sox reviennent 
à Boston

SL Louis — Derek Lowe a pu réussir la ou Dave Fer­
ris, Jim Lonborg, Roger Clemens et Bruce Hurst 
avaient échoué avant hiL gagner le match qui procurait 

la Série mondiale aux Red Sox de Boston. En blanchis­
sant les Cardinals de St Louis, limités à trois coups sûrs 
pendant sept manches.

•Incroyable, a constaté le lanceur en célébrant dans le 
vestiaire. On n’aura plus à se présenter au Yankee Sta­
dium et entendre parler de 1918.»

Lowe est le premier lanceur à procurer une Série 
mondiale aux Red Sox depuis Carl Mays en 1918. Avant 
le match de mercredi, il était dans l’abri des joueurs, 
chantant: «If you’re happy and you know it, clap your 
hands.»

Lowe est avec les Red Sox depuis 1997 et a été leur 
releveur numéro un en 2000 et pour la plus grande par­
tie de la saison 2001 avant que 10 défaites en relève le 
retournent dans la rotation des partants. Le 27 avril sui­
vant U lançait un match sans point ni coup sûr contre 
Tampa Bay. Mais n a présenté une fiche de 0-3 dans les 
séries éliminatoires de 2003, et cette année, la dernière 
de son contrat il a remporté 14 victoires et subi 12 dé

faites avec une moyenne de points mérités élevée de 
5,42. Il ne faisait phis partie de la rotation des partants 
quand ont commencé les séries.

«Il n 'était pas heureux, a reconnu le gérant Terry 
Francona. On lui a dit qu’il avait une journée pour 
bouder, chialer ou quoi que ce soit d’autre, parce qu’il 
aurait à faire sa part dans les séries. On ne savait pas 
à quel point. A son crédit, il a fait ce qu’il devait faire. 
Il n’a pas boudé, il s'est retroussé les manches, et voyez 
ce qu’il a réalisé.»

Lowe a reçu le crédit de la dernière victoire contre 
les Angels d'Anaheim. Puis quand Tim Wakefield s’est 
retrouvé en relève, il a commencé le quatrième match 
contre les Yankees que les Red Sox ont gagné en 
manches supplémentaires, leur première d’une série 
de huit victoires.

Lowe a encore entrepris et gagné le septième et der­
nier match contre les Yankees, qu'il a limités à un coup 
sûr en six manches. Et D a mis fin en beauté à la saison 
de rêve des Red Sox.

Associated Press

Boston — Les Red Sox de Bos­
ton sont revenus au Fenway 
Park hier matin pour rencontrer 

des centaines de partisans qui ont 
pu goûter à une première conquête 
de la Série mondiale depuis 1918.

Les partisans des Red Sox ont cé 
lébré la dernière victoire remportée 
mercredi soir à travers toute la Nou- 
veDe-Angleterre, souvent jusqu'aux 
petites heures du matin Des mil­
liers d’entre eux s’étaient rassem­
blés aux alentours du Fenway Parie 

Le Boston Globe a doublé son ti­
rage, porté à 850 000 exemplaires 
pour ce moment historique.

Le défilé pour honorer les cham­
pions aura lieu demain et on pense 
qu’on pourrait attirer plus de mon­
de que les 1,5 millions de partisans 
des Patriots de la Nouvelle-Angle­
terre venus célébrer la dernière 
conquête du Super Bowl le 3 février,

étant donné la popularité des Red 
Sox et le fait qu’il s’agit de leur pre­
mier championnat depuis 1918.

Les policiers étaient fort nom­
breux dans les rues de la ville < 
après le dernier match afin d’évi­
ter les incidents désagréables sur­
venus après l’élimination des 
grands rivaux de New York et qui 
avaient coûté la vie à une jeune 
fille atteinte d’un projectile conte­
nant du poivre de Cayenne tiré 
par un policier. Des policiers 
avaient leur attirail anti-émeute et 
portaient des masques à gaz.

La police a révélé avoir effectué 
35 arrestations, tandis que 14 fê­
tards ont dû être transportés à 
l’hôpital, dont un policier blessé à 
une épaule, tandis qu’une trentai­
ne étaient traités sur place.
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PROMÉtà À VENDRE

L0NGUEUIL
(Bellerive)

Bung., 3 c.c., garage, 
terrain 60’ x 100', s.-s. 
fini, climatiseur central, 
foyer, cabanon. Près 
écoles et Base Plein-air. 
Occ. juillet 05.

210000$
450-651-2514

ST-LAMBERT Collage jumelé, 3 
càc, sam, solarium, foyer. Visite li­

bre dimanche 14 h à 16 h le 
24.10.04 au 572 Green. 239 000 $

M. PITRE 514-351-2211

Or. Sutton Act*» erti

CONDOMINIUMS 
H COPROPRIÉTÉS

CONDOMINIUMS 
El COPROPRIÉTÉS

TROPIQUE NORD
Les CARAÏBES à 2 pas du centre-ville. 

Splendide condo rénové, 2 ch., 2 1/2 s/bain, 2045 pi.2. 
Superbe terrasse, magnifique vue sur palmiers, fleurs 
et chutes d'eau. Jardin tropical à l'année.

luxe-conrdrt-Iécurité

514-395-0373

CONDOMINIUMS 
ET COPROPRIÉTÉS

CONDOMINIUMS 
E! COPROPRIÉTÉS

VILLERAY - L0FTS
Aire ouverte, entièrement rénové, cuisine italienne, 
sanitaires de première qualité, loggia / terrasse 100 p.c., 
espace de stat. Int., grand rangement au sous-sol.
À deux pas du métro. Occupation décembre 04.

RdC : 1 925 p.c., 355 000 $ - 2* étage : 2 042 p.c., 455 000 $

514-963-4052

SLA : 3 lettres du mot paralysie
La SLA vous enlève TOUT, sauf votre lucidité

Aidez-nous à vaincre cette maladie mortelle 

qui tue 3 Québécois par semaine ! ,,

SOCIÉTÉ DK \ SCLÉROSE 
LATÉRALE AMYOTROPHIQUE 
DU QUÉBEC |SLA-Québec}

(514) 725-2653

1-877-725-7725 («ms frais)

MOIS CROISÉS
9 10 11 12

HORIZONTALEMENT 4

3-
4-

6

1 - Enivrement. - Fête.
2 - Personne qui fait un

échange avec une 
autre, par rapport à 
cette dernière 
Riveta. - Élancés. 
Chamois - Pronom 
indéfini.
Tellure. - Protozoai­
re des eaux 
douces
Impressionné. - Fin 
de verbe. - Manu­
facture,

7- Dispositif permet­
tant la ventilation 
d'une pièce. - Partie 
du corps.

8 - Relatif à l'ongle. -
Tribunal.

9 - Adverbe de quanti­
té. - Marteau,

10 - Appellation. • Lar­
gement ouverte.

11 - Divertissant.
«Avec».

12 - Déchet extrait du
sang. - Individu 
quelconque. - Cal­
me.

VERTICALEMENT

Fils de Dédale. - 
Aube.

5- Interjection. - Lon­
gueur de fil d'une 
lisière à l'autre. - 
Première personne. 

6 - Amoncellement. - 
Garnis un voilier. - 
Symbole d’un métal 
précieux

7- Essor. - Patrie 
d'Einstein. - Pro­
nom familier.

8 - Importun - Échas­
sier.

9 - Fleuve africain. •
Notre-Seigneur. - 
Solution.

10 - Relatif à l'élevage
des huîtres.

11 - Période de chaleur.
- Terre grasse. - 
Démonstratit.

12 - Qui mégote - Mon­
naie coréenne.

Solution d’hier

i • 
2-

3-

Étiquette - Parente. 

Plantation d'arbres 
forestiers - Erbium. 
Songea - Nécessi- 
lé d’agir vite.
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CONDOMINIUMS 
ET COPROPRIÉTÉS

V. ST-LAURENT m. de ville 2003
2200 p.c., 4 étages* mezzanine. 
Garage dble. Près autoroutes. 
289 000$ 514-735-0291

CONDOMINIUMS 
El COPROPRIÉTÉS

St-Jacques/de la Montagne, 
copropriété 2 ch., 2 s/bains. 
1 min métro, très grand app. 
1450 pi2, ensol., garage int. 
Libre imm., vendu par pro- 
prio.

1-301-641-3005
lattlnpaceesol.com
htlpi/Yiometown.aoi.conV

lattinpace/myhomepage/index.html

ILE DES SOEURS 
VISITE LIBRE sam/dlm 12h-16h 
4, PI. Jardin des Vosges *425.
Superbe réplique PI. des Vosges 

(Paris). 2 c.c., 2 s. de b., foyer, en- 
soliellé, vue panoramique fleuve, 

déco et rangement professionnels 
A/C. îgrarages. Garantie APCHQ 
Une visite s'impose Condo neuf. 

465 000$ 514-766-7552

LOFTS ST-JAMES, Centre-Ville
Lott 997 pc incl gr. terrasse 

PI, bois traites, plafond 10', A/C 
249 000$ 514-266-3978

SUD-OUEST près cans! Lachlne
Condos neufs, 2-3 c.c.. pl. bols, 
foyer, aq. 5 modèles diltérents.
Prévente à psrtlr de 148 900$ 

taxes incl. Livraison |ulltet 05.
514-823-1631

Villa St-Laurent Qualité supérieu­
re. Prox. métro et trains banlieue. 
412 très dair, 1600 p.c., 2 ch., 
walk-in, climatisation, slat. int. 

Sans agent Vente rapide 
Sur rendez-vous: (514) 747-6958

LAURENTIDES

STE-AGATHE-
DES-M0NTS

Maison suisse atrec vue 4 sai­
sons sur lac et montagnes. 
Site enchanteur. Rénovée, 
planchers de bois 12 po., loyer 
de pietre,, 3 càc, 2 s/b. Grand 
balcon face au sud. arbres 
matures. Accès tennis, lac, 
piscine. 237 000 $

819-326-7747 
514-895-3287

MAISONS DE CAMMONE

La tranquillité à 60 min. de 
Mti. Sl-François du Lac. 
maison de campagne 
fraîchement rénovée avec 
garage et grange, atelier 
avec mezzanine, superbe 
aménagement pays., ter­
rain 54 000 pr, 135 000$.

450)742-7888 
450)587-3209

CHALETS

BORD DE L'EAU 
Lac Rond • Sta-Adèle

3 c.c. Tt équipé. Site exceptionnel 
Acheteur séneux seulement 

450-661-2040 poste 27

y \
7CKK

FONDATION 
KAiil VINCIN1 

WWWMAKIE VINCENT ORL.

160

APPAR1EMEN1S El 
LOGEMENTS À LOUER

AU VILLAGE 
OLYMPIQUE

Appt très ensoleillé.

2 c.c., balcon privé, sa­
lon, s. à dîner, cuisine. 
1010$ chauffé, a/c, élec­
tricité incl. Stat., piscine, 
sécurité 24h.

Occupation rapide.

514-943-5888

AHUNTSIC- Bout. Gouin
61/2 + s.s., 3 c.c., chambre froide, 

4 électros, entrée lav/sèch, 
pl. bois franc. Jardin. Libre 

1 260$ 514-382-4009

AHUNTSIC (Fleury/Garnier)
5 1/2, haut duplex. Impeccable. 

Libre 1er décembre. Ref. exigées 
1050$ chauffé. 514-853-7865

AHUNTSIC • Bois de Boulogne 
Appart. de luxe-31/2 et 41/2

Inclus: chauffage, eau, Hydro 
électros. Béton, ascenceur. 

Garage disponible. 514-745-4029

C.D.N. rue Lacombe, bas duplex
7 1/2. Idéal couple prof, ou retraité. 

1 600$ chauffé. 514-737-7931

VIEUX
L0NGUEUIL

3 1/2 meublé, design, 
2e étage, climatisation, 
lav./séch., stationne­
ment. Tout neuf.

1 novembre.
1 500 $/m. (tt. incl.) 

514-574-8458

CENTRE-VILLE
Maisonneuve/du Fort, près UQAM 
9 !/2,4c.c„ 2s.deb. 39leclros. 

2 400$ chauffé, eau chaude. 
514-374-1533

CHOMEDEY Entre St-Martin/Laur 
entides Beau 3 1/2 rénové, stat.. 
s.-sol. Pasd'animaux.Rél.794-6757

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commission des droits de la 
personne du Québec rappelle que 
lorsqu'un logement est offert en lo­
cation (ou sous-location), loute per­
sonne disposée à payer le loyer et 
à respecter le bail doit être traitée 
en pleine égalité, sans distinction, 
exclusion ou préférence tondèe sur 
la race, la couleur, le sexe, ta gros­
sesse, l'orientation sexuelle, l'état 
civil. l'Age du locataire ou de et à 
ses enfants, la religion, les convic- 
lions politiques, la langue, l'origine 
ethnique ou nationale, la condition 
sociale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi­
cap.

LAVAL-Fabreville-Bord de l'Eau
Grand studio, 21/2 neul. Pas sous- 
sol. Stat. Balcon, terrasse privée 

Persone aimant tranquilité. 
450$ chauffé, cabté, insononsé.
450-962-1222 514-927-1408

MAGNIFIQUE LOFT, luxueux.
R. dec. ensoleillé, rénové, pl, 12', 
2 s. de b., s.s. 8\ cour exclusive.

4 électros * rideaux 1150$ 
Occ, à discuter. 514-730-9935

MÉTRO J.-TALON 51/2 style con­
do, 3 càc. salon cuis, ouvert, réno. 
Libre. 950 $ (n.c.) 514-387-0939

METRO LANGELLIER ■ 5 1/2, pl.
bois franc 1 nov 650 $/m (n.c.). 
Pas d'animaux. 514-259-2332

N.D.G. adjacent 51/2, r. de c.. 
boisenes beaucoup de cachet. 

solarium, balcon, accès cour, 
lav'séch au s.s. 945$chautfé. 

514-481-3114 (répondeur).

NDG ■ H. duplex. 7 1/2, trais peint, 
près métro et écoles, loyer et boi­
series, lav -vaiss.. rangement, ga­
rage « stat 1100 Vm.|n.c.).

514-481-3856

NOUVEAU-BORDEAUX
Grand 712, haut duplex. 3 c.c. 
2 s de b. cuis, et s de b. réno. 
Libre 1250$ 514.334-5370

OUTREMONT 41/2,71/2 
Beaux-propres Côte-Ste-Catherme 

900$, 1600$ 514-272-0351

OUTREMONT - 5» ensoleillé, 
s/bam rénovée, électros. libre 

imm. 950$ chaude. 5I4-274-2266

OUTREMONT
La Résidence du Boulesard

Près Cbemm Cite-Ste-Calbenne 
2c.c,. t 1/2 s. de b Chaudage et 
eauch tndus 1 350$el1500$.

Garage disp à 75$. 
514-276-5949 514-287-1485

OUTREMONT pres metro
Beau grand 61/2 ensoMe. 3e, 

cachet, ràno neul. letrasse Libre 
1375$ chaudé. 514-276-0639

OUTREMONT. SUM 612
Coin de L'Épée -Bernard, rénovés.

lumineux, les entrées, balcon.
1100$ et « Lires. 514-238-3194

160
APPARTEMENT! ET 

LOGEMENTS À10UER

OUTREMONT 3 ’T cachet Parfait 
pour pied-à-terre. À côté rue Lau­
rier. 975 $/m. tt. incl. 514-567-3588

PEEL/Dr PENFIELD -41/2
Dernier étage, face mont., balcon, 
pisc. int., sauna, dépanneur Sub­
way, gar. int., sécurité 24h, prox. 
McGill et hôp., Poêle/frigo, lav- 

vais., élect, eau chaude, chauff. et 
a/c inclus. Reprise de bail 1 er déc. 

1619$ 1 mois gratuit
514-288-2508

PLATEAU- St-André/Cherrier
Beau 61/2 sur 2 étages, 3 c.c. 

fermées, entrée lav/sèch. 1 400$ 
Ross, bureau. 514-395-2220

PLATEAU - LOFT 1 000 p.c.
1 250$ chauffé-éclairé-eau chaude. 

514-867-5135

PLATEAU ■ rue St-Denis, 5 1/2, 
2e, pl. bois neuf, frais peint, cuis, 
neuve. Nov. 950 $/m.

514-948-5159

PLATEAU
61/2, plancher de bois, puits de lu­

mière, s. de b. en ardoise, 
baignoire sur patte, salon dble, 

cuisine comptoir céramique, stat. 
Libre. 1100$. 514-523-7308

PLATEAU, 6 1/2 sur 2 étages
entièrement rénové céramique, 
pl. bois franc, foyer, bain romain 

dans chambre des maîtres.
1800$ 514-244-0697

PLATEAU, GARNIER/MT-ROYAL
Tt rénové. 3e, 1 c.c, 700 p.c., puits 

lum. pl. bois franc neufs, entrée 
lav/sech. lav/vais et micro-ondes 

inclus. Libre imm. ou 1er dec.
1 000$ avec eau ch. 514-521-3786

PLATEAU, rue Chabot face parc
3e, 41/2 +s. lav/rang. Cachet, 

bois franc, repeint. 4 électros neufs 
Dec. 875$ 514-522-3761

PRÉS PARC LAFONTAINE
Demi-loft neuf avec 1 c.c. fermée. 
800 p.c., pl. bois franc, lav/vais. 
850$ 514-527-3832

QUÉBEC - Quartier Montcalm
Tranquille. 71/2 ensoleillé de 3 cô­

tés. Stat. 1 200 $/m (chauffé).
418-682-0634

RUE DARLING
(entre métro Préfontaine et Joliette) 

4 1/2 au 2e. (2 pes dble) 
Libre. 600$ Visite sur r.-v.

514-356-2299

ST-MICHEL 24e près de Robert- 
41/2,2 ch. fermées, chauffage 

électr. Libre. 440$/m 514-374-3725

161
SOUS-LOCATION

MONT STE-ANNE (prox.)
Vue sur fleuve, VieuxQc et 1.0. 
41/2. Au mois. 1000$ tt indus. 

418-822-1709

164

CONDOMINIUMS À LOUER

RÉGION ORFORD MAGOG
Condo 3 1/2 tout inclus. 

Idéal saison ski. 675$/m 
514-388-5997 514-249-5266

165
PROPRIÉTÉS i LOUER

UC BEAUPORT
5 min. des pentes, vue lac. 
Luxueuse maison meublée.

2 c.c.. loyers Tout inclus Libre. 
Moyen,long terme. 418-802-1364

PLATEAU Boyer St-Joseph
Cottage, 1 300 p.c.. 3 c.c.,

11/2 s de b., pl bois franc foyer, 
puits km., syst alarme. 5 électros. 

1600$. Libre. 514-522-5242

167
MEUBLÉS

PLATEAU - DE BULLION ROY
31/2 fort sympa, entièrement 
rénové et équipé. Tout inclus. 

1200$/m Coudou long terme. 
514-845-9368

VIEUX-MONTRÉAL
312 meublé, luxueux, tout équipé 
Non-Fum. Libre 5 mois (fin mars) 

1 2001m (514)844-2916

170
HORS FRONTIÈRES À LOUER

*•• PARISXV*
Superbe appart. 3 meuble an­
cien, t. équipe. 2-4 pets., parc. 

Dsp. sem. mois (450) 968-0262
Â CARPENTRAS en PROVENCE

Joli el grand 31/2. centre-ville 
prés d'Avignon. 514-972-9294

À PARIS • 400 à 700 euro* sem.
Bastille. Marais xyzapk&yahoo fr 

011 33 675524579

PARIS XIV* (Ok studio tout équipé 
Direct Rossy Senvmos. non-tum 

montsouns@botmail corn

MAISONS DE CAMPAGNE 
A LOUER

Charmante petite maison 
champêtre 2 ch., foyer, saison 
hiver déc-avril 5 500$.

STE-ADELE

www.maisonchampetre.com

514-295-3869

LAC BROME
Maison de prestige sur le lac

4 c.c., foyer. Proximité ski 
Bromont et Sutton. Garage. 

Nov. à avril. 2000$/mois. 
450-243-4192

NOËL aux Iles-de-la-Madeleine
Jolie maison au bord de la mer 
350 $/sem. 21 déc. au 15 jan.

418-969-2465

176

CHALETS À LOUER

CANTONS DE L'EST
Bord lac Massawippi, tout équipé, 

3 c.c., 2 s. de b., grand séjour, 
foyer. Non-fum. et pas d’animaux. 

Saison ou année. 
819-838-5258

ST-SAUVEUR
Superbe condo, saison hiver.

2 c.c., 2 s. de b. complètes, foyer,
2 stat. À pied du Mt St-Sauveur. 

Pas d'animaux. Nov à mai.
7 800$ 514-246-4540

ST-SAUVEUR
Superbe maison, 6 càc, 4 sdb, 
foyer, piscine. Pas d’animaux. 
Mois/sem. 514-374-2086

STE-ADÈLE - Dans chalet suisse,
3 càc, grand loft, sdb, foyer. Poss. 
8 pers. Disp. 19 déc. au 2 janvier.

et janvier à mars. Tout confort. 
Non fumeurs 819-712-3021

301
ŒUVRES D’ART

VINS RARES
Palmer 86. Trotanoy 94. Gaya 85, 
Ornellaia 95. Solaia 95. Tignanello 

etc...Vendre ou échanger pour 
tableaux ou mini-van.

S.V.P. laissez message 
514-973-8226 

AUSSI A VENDRE 
SALVADOR DALI 

TABLEAUX ET BRONZES

303
ANTIQUITÉS

BAIGNOIRE ANCIENNE
sur pattes de lion en fonte de 4 1/2. 
Bel état. Idéal pour salle de bain 
avec cachet 300$. 514-523-7308

LAURIER
MEUBLES ANTIQUES

Vente - achat 
décapage - finition

177, rue Ste-Catherine 
Vieux-longueuil
450-646-9316
514-998-1930

TAPIS
INDIEN

STYLE AUBUSS0N
13X10 pi.

514-388-0380
307

LIVRES n DISQUES
'Librairie Bonheur d'Occeston' 

achète à domicile livres de qualité 
en tout genre. (514)914-2142 
4487 de la Roche Mi-Royal.

BOUQUINERIE ST-DENIS(4075)
achète à domicile : arts. BD. philo, 
littérature. Serv. rapide. 288-5567

309

COUECTIOM

TIMBRES ACHÈTE Collection
ou accumulation 514-626-2850 

cougaiqc@videotron ca

320

AHEUtlEHEHI

ACHÈTERAIS 
MEUBLES 

ET LAMPES
De qualité, de style 

design Scandinave, 
datant des années 
1950 à 1980.

514-948-5159

320
AMEUBLEMENT

SPA avec toutes les options. 
Jamais utilisé. Coût 9100$. 

Vendu à 5 300 $.
514-989-7488

325
IHSIRUMENIS DE MUSIQUE

STEINWAY A QUEUE
Neuf, 6’, fait de bois rare, 
équipé d'un syst. automa­
tique télécommandé in­
cluant orchestration, piano 
silencieux. Aussi connection 
avec internet. Instrument et 
meuble unique.

PIANOS PRESTIGE
6078 Sherbrooke O.

514-482-5304
www.pianosprestige.ca

350
ANIMAUX

RECHERCHE BON FOYER d'a­
doption, border collie/golden re­
triever male, 7 ans, energetique, 
compatible avec chats, chiens et 
humains. 514-739-3781

408
SECTEUR CULTUREL

LIBRAIRIE 
SPECIALISEE 

EN SANTE
Recherche commis-libraire 
bilingue familier avec les ap­
proches complémentaires de 
santé, habile en informatique 
pour un travail à temps plein. 
Disponible en soirée et fin de 
semaine. C.V. sur place seu­
lement au

4571 St-Denis, Mtl

BI0SFAIRE LIBRAIRE

450
EMPLOIS DIVERS

TRADUCTEURS(TRICES)
vers le français. Français impecca­
ble. Tout diplôme universitaire ac­
cepté. Expérience. De 45 000$ à 

85 000$/année. Traductions à faire
exclusivement dans nos bureaux 

de TORONTO. 
(416)975-5252 poste 305

501

OCCASIONS D'AFFAIRES
HYDROGÈNE fabriqué en con­
duisent Économisez 30%+ sur es­
sence/15%t sur diesel. Investis­
seurs. installateurs-garagistes, ven 
-deurs recherchés 613-798-3180

PRETS et SUBVENTIONS des 
gouvernements pour votre petite 
entreprise existante ou nouvelle. 

TéLau 1-800417-2949

PROBLÈMES FINANCIERS ? 
ENTREPRISE EN DIFFICULTÉ? 
APPELEZ-NOUS: 514-298-6557

515

IHfOMÛUEEIBUUAU»

Dépannage et Formation MAC 
(514) 3044102 

emathieu@mac.com

529

OFFRE DE SERVICES 
PROFESSIONNELS

MÉDECINE ESTHÉTIQUE injec­
tion Botox. Rabais. Médecin quali­
fié. Dr. Lampron, 1144 St-Laurent 
ouest, Longueuil. 514-920-3716

530
COURS

ANGLAIS (TOEFL) par diplôme. 
Ph.D. 8hres200$ 514.369.4426

COURS
Atelier d'encadrement (30 hrs) 

conseil, création, 
coupe de passe-partout, etc 

(514) 772-8046. 
micromusee@sympatico.ca 

microniusee.com

542
MASSOTHÉRAPIE

MASSAGE SUÉDOIS
1 h1/2à50$, régulier60$. 

Près métro Launer Appels séneux. 
Fabienne 514-815-6088

La recherche :
La toMfon au casse-té te

Tôt.: (514)Q32-2662

Pour publication section décès

mémortel 0
www.lememoriel.com '

(514) 525-1149

2190 Mont-Royal Est 
Montréal, Qc H2H 1K3 
Téléc.: (514) 525-7999

Tous les jours de 11h à 19h30

LES PETITES ANNONCES
DE 8H 30 A 1 7 H00

Pour placer, modifier ou annuler votre 

annonce, téléphonez avant 14 h 30 

pour l’édition du lendemain.

Téléphone: 985-3322
Télécopieur: 985-3340

Conditions de paiement : cartes de crédit

AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s'il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et nous 
signaler immédiatement toute 
anomalie qui s'y serait glissée.

I,K DKVOII! ne sera pas responsable des 
erreurs répétées.

Merci de votre attention.

560
ENTRETIEN, RÉNOVATION

FEMME DE 
MÉNAGE

Dame honnête et fiable 
pour ménage soigné. 
Expérience et réfé­
rences ++.

MICHELLE
514-845-6889

CONTRACTEUR GÉNÉRAL
Spécialiste en rénovation intérieure 

Prix compétitif. RBQ82955147 
514-259-9266

575
DÉMÉNAGEMENTS

G. JODOIN TRANSPORT INC.
Déménagements de tous genres 
Spécialité: apparefe électriques 
Assurance complete. 2534374

RENCONTRES

INSTRUITE, séduisante. 42 ans.
mère d'une lillette aimerait rencon­
trer médecin ou universitaire ayant 
ou non enfants pour fonder un cou­
ple et partager valeurs humanistes 
Ecrire à Dossier 606 Le Devoir. 

2050 De Bleury. Mti H3A 3M9

695
AUTOMOBILES

VOLVO Cross Country XC70 01
Toute équipée. Bas km , 29 500$ 

514-765-3353

Flj.1*

p» Bistro 455

> Si eve» tvüüv'inblv à 
un vit- m«ithv visiter 
mathscmirantca.m ou 
4p|.H-Tc7 le l WM» .VlJ-llHt-4.
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PETITE ANNONCE

f Incadrez

votre

985-3322
i

938061017^

http://www.maisonchampetre.com
http://www.pianosprestige.ca
mailto:emathieu@mac.com
mailto:micromusee@sympatico.ca
http://www.lememoriel.com
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ENVIRONNEMENT

Quand la vie refuse de quitter la ville
Longueuil compte 877,55 hectares de milieux humides qui conservent 

leur vitalité en dépit des empiétements qui les menacent

Depuis un an, Longueuil donne l’impres­
sion de vouloir ravir à Laval son titre peu 
enviable de Far West de l’immobilier 
avec la construction sauvage et illégale d’une foule 

de projets résidentiels dans ses milieux humides. 
Les citoyens de Longueuil qui se sont mobilisés 
autour de ce dossier le mènent avec une énergie 
qui force l’admiration et fait serrer les fesses à cer­
tains fonctionnaires frileux de la Faune et de l’En­
vironnement

Il y a un peu plus d’un an, le ministère de l’Envi­
ronnement imposait à Longueuil un moratoire sur 
les empiétements dans ses milieux humides jusqu’à 
ce qu’on réalise un inventaire de ces différents éco­
systèmes et des richesses vivantes qu’elles contien­
nent Cela n’a pas empêché Longueuil de continuer 
d'autoriser et d’appuyer des projets immobiliers dans 
ses milieux humides. Commodément par exemple, 
on a prétendu contre toute évidence que des projets 
qui allaient de l’avant n’étaient pas développés dans 
des milieux humides, ce qui, dès lors, ne dérogeait 
pas au moratoire!

Encore tout récemment, un promoteur qui a fait 
l’objet d'avis répétés d’infractions de la part du mi­
nistère de l’Environnement a poursuivi sans re­
lâche ses travaux de construction, convaincu qu’il 
pourrait lui aussi placer le ministère devant le fait 
accompli. Jamais, en 25 ans d’existence, ce minis­
tère n’a une seule fois osé utiliser le pouvoir que 
lui confère sa loi pour exiger de faire remettre les 
lieux en l’état originel, un pouvoir identique que 
lui confère aussi la Loi sur l’aménagement et l'ur­
banisme, qui prévoit explicitement la possibilité de 
faire démolir une maison construite illégalement. 
Il faut croire que nos ministres de l’Environne­
ment devraient plutôt porter le nom de ministres 
du Bâtiment...

Pourtant, les enjeux biologiques sont là, incon­
tournables, bien vivants.

L’inventaire réalisé par Alliance Environnement, 
qui vient d’être dévoilé par Longueuil, indique que 
cette municipalité compte 877,55 hectares de milieux 
humides sur les 31130 hectares que compte le terri-

Loui»-Gilles Francœur

toire de cette municipalité, soit moins de 3%. Enfin, 
c’est ce qui reste après tous les empiétements des 
dernières années.

Les 109 marais arborescents viennent en deuxiè­
me lieu pour la superficie générale avec 238,4 hec­
tares, derrière la tourbière de Saint-Bruno et ses 
imposants 256 hectares. Les 70 marais qui subsis­
tent encore sur le territoire de Longueuil ne cou­
vrent ensemble que 25 hectares. Néanmoins, les 
marécages arbustifs et les arbustifs arborescents 
regroupent plus de 25% des milieux humides de 
Longueuil. Globalement, 60% de la superficie des 
milieux humides est occupée par les 109 maré­
cages arborescents, en voie d’assèchement systé­
matique, et les deux tourbières.

Démagogie
Or on retrouve plusieurs espèces menacées ou 

vulnérables dans ces milieux humides que Lon­
gueuil s’apprête à vouloir faire remplir sous le nou­
veau prétexte qu'ils peuvent devenir des foyers 
pour le virus du Nil. Ce prétexte serait bientôt évo­
qué pour sanctifier les illégalités des promoteurs, 
une démagogie qui serait indigne d’un corps public 
alors qu’on sait comment contrôler ces phéno­
mènes avec l’inoffensif insecticide biologique BT. Il 
y aura un prix, certes. Mais c'est celui de la protec­
tion de l’environnement, un coût normal dans une 
société responsable.

L’inventaire d’Alliance Environnement, qu’il faudra 
éventuellement confronter à celui réalisé en parallèle 
par la Direction du patrimoine écologique du minis­

tère de l'Environnement, a par ailleurs identifie de la 
rainette faux-grillon ainsi qu'une autre espèce vulné­
rable dans ces milieux humides, soit la tortue molle à 
épines.

Parmi les espèces susceptibles d'être prochaine­
ment désignées, on note aussi la grenouille des ma­
rais, la salamandre à quatre doigts, la magnifique 
couleuvre brune, qu'on retrouve aussi à la pointe 
est de l'ile de Montréal dans un ruisseau menacé 
d’assèchement par un golf local, la couleuvre tache­
tée, la tortue géographique et la tortue mouchetée. 
Tout ça en ville ! La liste comprend en outre de pe­
tits mammifères, des chauves-souris et plusieurs es­
pèces ailées.

Vitalité malgré tout
Il est impressionnant de constater la vitalité de ces 

écosystèmes urbains, pourtant isolés les uns des 
autres, menacés par tous les empiétements imagi­
nables, les activités dommageables et l’inaction des 
gardiens des lois et des règlements. Et de l’autre 
côté, sur le fleuve, on peut chasser la sauvagine sur 
les rives de cette ville qui doit adopter un rôle de fi­
duciaire plutôt que de fossoyeur du vivant

Le rapport d’Alliance Environnement se termine 
toutefois sur une conclusion surprenante pour des 
professionnels qui connaissent la valeur du capital vi­
vant Après avoir hiérarchisé ces milieux humides, 
leur rapport conclut en effet que «/a plupart (74%) 
ont un indice de qualité moyen (2) et faible (1) alors 
que le quart renferme des milieux humides de valeur 
écologique élevée à trà élevée. Ces derniers devraient 
faire l’objet d’une attention toute particulière». On 
suggère alors de «compenser», ce qui signifie en clair 
de sacrifier 74% de ces milieux, par une protection 
du territoire «terrestre» voisin des écosystèmes hu­
mides de plus grande valeur.

Mais la loi québécoise de l'environnement protè­
ge tous les milieux humides contre les empiéte­
ments. On doit en conclure que la loi vise minima­
lement l’essentiel de ces milieux et non l'exception. 
Il faut en déduire que les milieux de qualité moyen­
ne et de qualité supérieure doivent être protégés et

non pas la minorité, comme le rapport le suggère. 
On pourrait même avancer que protéger la totalité 
des milieux humides ne serait aucunement exagé­
ré puisqu'il s'agit de seulement 3 % de la surface 
municipale globale, ce qui est fort loin de la norme 
internationale de 8%, récemment portée à 12%, un 
objectif que Québec a lui-même soutenu sous deux 
gouvernements.

♦ ♦ ♦

■ Opération Soie : Mercredi, les agents de Faune 
Québec ont démantelé un réseau de braconnage 
dans les régions de Matane et de Cap-Chat. Ses 
membres pourraient être exposés à un total de 21X) 
accusations susceptibles de commander 150000 $ en 
amendes diverses. Orignaux, cerfs, saumons et 
truites étaient au menu de ces trafiquants de venai­
son, coincés par l'opération Soie.

Vingt-quatre équipes d'agents sont intervenues 
contre ce réseau qui péchait illégalement le sau­
mon au filet et chassait la nuit et en dehors des pé­
riodes légales avec- des engins innommables. Dom­
mage que la loi actuelle ne prévoie pas de penne de 
prison pour les réseaux organisés, ce qui exige un 
complot raffiné pour déroger aux lois. Chacun peut 
signaler ces actes illégaux en appelant gratuite­
ment SOS Braconnage au « 1800463-2191. Confi­
dentialité assurée.
■ Tourbière : on peut visiter demain la tourbière du 
Parc-de-la-Cité à Saint-Hubert, un refuge pour 170 es­
pèces d’oiseaux, menacée par divers projets. Départ 
à 9h (visite jusqu’à midi) au stationnement situé à 
l'angle des rues Davis et Gaétan-Boucher. Rensei­
gnements: (514) 5908245.
■ Lectqre: L'homme et l'environnement: quelle his­
toire ?, Éditions Pleins Feux, 154 pages. Une série 
de conférences tirées de la série « I^es Rendez-vous 
de l’histoire 2001 », qui commence par une confé­
rence d’Edgar Morin. Inégal mais quand même 
fort intéressant dans un domaine où il reste beau­
coup à faire pour sortir des biais trop connus de 
certains auteurs.

♦ W E E K - E N 1) SORTIES*

Lettre d'Abitibi
La région regorge de machins insolites d’un exotisme fou pour les Européens 

mais aussi pour les Montréalais qui croient qu’il n’y a là que des maringouins, 
des épinettes noires et des bûcherons qui se montrent les fesses

Jean- Yves Girard
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Dans les prochains jours, 
c’est à Rouyn-Noranda (ou 
Rouanda, comme disait Ser­
ge Gainsbourg) que ça se 
passe.

Si, à L’Express ou au 
Continental, rue Saint- 
Denis, on vous donne 
toujours — et du bout des lèvres 

— la table des nobodys près des 
toilettes, réservez tout de suite : 
le Festival du cinéma internatio­
nal en Abitibi-Témiscamingue 
commence demain. «Et pendant 
le festival, les plus branchés de 
Montréal, de jeunes réalisateurs 
qui travaillent dans la pub, par 
exemple, viennent chez nous», af­
firme son président, Jacques 
Matte. La mauvaise nouvelle : 
tout ce beau monde sera de re­
tour le 4 novembre.

On s’est rencontrés à la mi-oc­
tobre, downtown Rouyn. C’est 
Jacques qui a choisi le cadre de 
notre tête-à-tête, espérant sans 
doute qu’un journaliste qui 
crèche sur le Plateau ne crache­
rait pas sur L’Abstracto, un café- 
bar cool et unique dont un je-ne- 
sais-quoi évoque certains tro­
quets de l’avenue du Mont-Royal. 
Les Rouynorandiens, et les Abiti­
biens en général, ont peut-être la 
couenne dure et le cœur sur la 
main, mais ils ont aussi la peau 
courte. Le visiteur, surtout lors­
qu’il débarque de Montréal-la-

grosse-méchante-qui-se-prend- 
pour-le-nombril-du-Québec, a 
souvent l’impression d’être ac­
cueilli par les locaux avec, en 
plus d’une poignée de main viri­
le, une question et un conseil, 
tous deux subliminaux...
■ Tu m’aimes-tu, même si je vis à 
700 kilomètres du boulevard 
Saint-Laurent et que j’ai un pa­
nache d’orignal sur le hood?
■ Tes ben mieux de pas me faire 
suer avec tes commentaires et ton 
snobisme métropolitain.

Pour rassurer tout de suite mon 
interlocuteur, un coming out s’im­
posait: Jacques, je vous l’avoue, 
j’ai été expulsé des entrailles de 
ma mère, sommairement lavé 
puis proprement circoncis à 45 
minutes d’ici, direction nord, à La 
Sarre Beach, bled encore plus 
pedzouille que Rouyn. Oups ! 
C’est sorti tout seul. Vilain, vilain 
snobisme métropolitain !

Bien sûr, à l’époque de mes 
premières piqûres de marin- 
gouin sous une épinette noire et 
gracile dressée au fin fond d’un 
rang croche près d’un hameau

baptisé Beaucanton, l’idée d’un 
festival de cinéma international 
en ces contrées sauvages qui 
réussirait à attirer Gainsbourg, 
Pierre Richard et Sylvie Vartan 
n’était qu’un fantasme culturel 
quasi obscène. Et quel cerveau 
perturbé méritant d’urgence une 
lobotomie aurait cru qu’à Rouyn, 
un jour, on trouverait un bar gai, 
Station d., où on convie les festi­
valiers mercredi prochain pour 
une soirée drag-queen organisée 
sur le thème des grandes stars 
du cinéma?

Ouvert il a dix ans, L’Abstracto, 
adopté d’emblée par la meute es­
tudiantine assoiffée (de plein d’af­
faires, dont de nouveautés), a sur­
vécu là où d’autres concepts im­
portés d’ailleurs (La Cage aux 
Porcs, pour n’en nommer qu’un) 
sont repartis penauds, la bite à tibi 
entre les jambes.

Aujourd’hui, l’endroit est deve­
nu un incontournable, une halte 
obligée, une vitrine pour les ar­
tistes peintres et les chanteurs de 
la relève (comme en septembre 
dernier, Pierre Lapointe, la co­

queluche de l’heure). Facile 
d’imaginer dans ce bistrot convi­
vial Roy Dupuis et Patrick Huard, 
qui se farciront le voyage cette an­
née, descendant l’une après 
l’autre après l’autre des bières im­
portées puis un excellent express 
pour se requinquer et soupesant 
les enseignements du film Com­
ment devenir un trou de cul et en­
fin plaire aux femmes, de Roger 
Boire (présenté au festival en pre­
mière mondiale).

Idem pour La Muse Gueule, le 
resto adjacent, qui partage avec 
L’Abstracto la même porte d’en­
trée et le même esprit. Au 
menu, des plats simples, réussis 
et aux noms espiègles, préparés 
et servis à la bonne franquette 
par un personnel jeune qui ne 
connaît pas le stress (les vei­
nards). Attablé là il y a deux se­
maines, pendant que j’attendais 
ma pizza à croûte mince (une ra­
reté au nord de Mont-Trem­
blant), comme Thérèse de Li­
sieux, j’ai eu une vision prémo­
nitoire : Sophie Lorain (qui vien­
dra présenter Maman Last Call) 
perplexe devant le choix de 
pâtes \«La Pincée? La Pleureu­
se ? Vite, c’est le dernier servi­
ce!»). Et Carole Laure, pressen­
tie en ville pour CQ2, dévorant 
sans vergogne « la Cochonne » 
(un sandwich baguette avec du 
porc à l’ail et du brie).

Je ne suis pas le seul visionnai­
re dans le coin. Il y a Jacques et 
son festival, bien sûr. Il y a aussi 
cet homme qui, m’a raconté ma 
mère, jure avoir vu la Vierge 
dans son champ, entre La Sarre 
et Normétal (village devenu cé­
lèbre lorsqu’un bûcheron mal 
embouché a montré ses fesses à 
sainte Julie Snyder, descendue 
du ciel pour lui annoncer la bon­
ne nouvelle: «Mon fils, tu as été 
choisi dans la première cuvée de 
Star Académie»).

En fait, l’Abitibi regorge de ma­
chins insolites d’un exotisme fou 
pour les Européens mais aussi 
pour les Montréalais qui croient 
qu’en Abitibi, il n’y a que des ma­
ringouins, des épinettes noires et 
des bûcherons qui se montrent 
les fesses.

«On a emmené Dominique Bes- 
nehard [agent d’artistes français 
très puissant, plus Fouquet’s et 
George V que Tim Horton’s et 
Motel Alpin, disons, qui a décou­
vert Béatrice Dalle et lancé Bi­
noche] dans une mine, sous terre, 
raconte Jacques Matte. Il a été em­

ballé et en a parié à tout le monde. 
Le Refuge Pageau, près d’Amos, 
avec le bonhomme qui parle avec 
les loups, ça fait aussi son effet. 
Faut pas être complexé. Même ceux 
que j’appelle les cas lourds, habitués 
à plus de glamour, quand ils se ren­
dent compte qu’on ne joue pas de 
game, ils baissent vite d’un ou deux 
crans. »

Parmi ces à-côtés étonnants 
pour festivaliers curieux, Jacques 
aurait pu ajouter la cathédrale 
d’Amos, un truc pas possible éri­
gé dans un style romano-byzan- 
tin, du bonbon pour les férus 
d’architecture délirante sertie par 
la forêt boréale. Ou le village de 
Bourlamaque, à Val-d’Or: 80 mai­
sonnettes en bois rond cons­
truites il y a 70 ans par la compa­
gnie minière pour les employés, 
un must pour les Français encore 
obsédés par la cabane au Canada.

Ou une réserve indienne avec 
une église en forme de tipi. Ou 
un boomtown rescapé de la ruée 
vers l’or des années 30 et son 
look Far West..

•On prend en charge les invités, 
on fait tout pour leur faire plaisir. 
Je n’ai rien contre les festivals de 
Montréal et de Toronto, mais ça 
reste une expérience urbaine. Ici, ça 
ne ressemble à rien. » En effet

♦ ♦ ♦

■ L’Abstracto - La Muse Gueule, 
144, rue Perreault Est, « (819) 
762-8840.
■ Station d., café-bar, 5 à 7 et Pani- 
ni, 63, rue Perreault Est, » (819) 
979-8606.
■ Info-festival: www.telebecinter- 
net. com/festivalcinema
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est la ie! 
La magie 

de tous
les jours

Charmes, 
sortilèges 

et sapience 
universelle 

pour célébrer 
Samhain

Josée Blanchette

^ hésitais entre le cours de magie rouge pour rani- 
/ mer l’amitié en déconfiture, celui où l’on enseigne 
' comment fabriquer sa baguette magique ou la 

séance de médiumnité qui permet d’entrer en 
contact avec les «guides». J’ai abouti dans un ate­
lier sur la roue de médecine présidé par un jeune 
chaman blanc du nom de Patrick, le temps d’une 

soirée aussi étrange que magnétique.
Chaque fois que nous saisissons le bâton de parole pour «parta­

ger», les sept participants ponctuent la fin de notre déclaration par 
un HO! bien retentissant Cela ressemble à une thérapie dont la ma­
ladie sous-jacente sentit la solitude et le besoin criant de ritualité. On 
a beau convier ses ancêtres dans le cercle sacré, se faire «ensauger» 
(enfumer à la sauge), poser ses fesses dos au sud pour sentir ses 
émotions ou dos au nord pour avoir accès à la sagesse, le monde des 
vivants est un lieu où l’on avance perpétuellement à tâtons.

A l’intérieur de la boutique Channe et Sortilège, les lampions 
nous éclairent et un paravent cache la porte d’entrée, des gnomes 
et des fées nous observent en ricanant, une chatte blanche ronron­
ne sur les genoux d’une des participantes, l’encens brûle avec le 
sel noir dans un bol, les balais de sorcière volent au plafond, les 
grimoires murmurent. Je suis prête à jurer que j’ai avalé de la 
poudre de cheminette pour aboutir rue de Grand-Pré, l’un des 
lieux les plus secrets à Montréal.

Harry Potter aurait pu se procurer sa baguette magique ici: on en 
trouve en bois d’ébène, de noyer noir, d’acajou, d’olivier, en cuivre et 
en verre. Certaines permettent de faire jailtir la joie, la prospérité ou 
la santé. Ces objets chargés de désirs et portés par l’inconscient col­
lectif servent aux sorciers pour mélanger des décoctions fumantes, 
ouvrir un cercle sacré, se gratter les fesses au besoin: «Cest un outil 
qui va chercher des énergies intérieures et les projette vers l’extérieur. 
On travaille en lune croissante avec des bois qui ont des propriétés par­
ticulières», m’informe la boutiquière, Marie-Renée PatiV- 

Marie-Renée est également comédienne et «sorcière éclectique 
de sapiences traditionnelles», une formule alambiquée et mysté­
rieuse. Le mot sapience, qu’elle affectionne particulièrement, ren­
voie à la sagesse et à la science. Sa science fait autant appel à ses 
intuitions profondes qu’à l’herboristerie et au chakra du cœur: 
« Un chakra très développé au Québec car nous sommes des gens de 
cœur», croit-elle. Sa sagesse puise à la source de traditions millé­
naires, druidiques, rosicruciennes, martinistes, chamaniques, 
qu’elle étudie depuis 25 ans. Le commun des mortels ne saurait 
plus à quel astre se vouer mais Marie-Renée est une femme que la

JACQUES NADEAU LE DEVOIR
Les comédiens Marie-Renée Patry et Dominique Desmeules défendent une approche ritualisée du quotidien dans leur 
boutique de magie blanche.
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théâtralité et les éclipses lunaires n’effraient point Elle boit dans le 
calice du Wicca et du Golden Dawn, deux chapelles magiques, cé­
lèbre Gaïa pour sa féminité plantureuse et sensuelle.

« Appelle ça Gaïa, Dieu, Bouddha ou l’énergie cosmique, peu im­
porte, on se reconnecte à la part de sacré en nous», tranche cette 
femme allergique à la pensée magique ou au nouvel âge. Les 
sciences occultes, à d’autres! «Nous ne sommes pas dans l’occulte, 
le caché, le mystère. La magie, ce n’est pas que pour les initiés. Nous 
croyons que la magie est à la portée de tous à condition de savoir, de 
comprendre. C’est notre mission: donner des outils pour propulser la 
démarche de chacun. Dans la pensée magique, il manque la moitié 
de la démarche, celle qui consiste à mettre en action. La magie, c’est 
de /’empowerment » HO !

Connecter avec le divin... awingnahin
Praticienne solitaire (solitary witch) initiée au pouvoir des 

herbes par son grand-père, Marie-Renée Patry a fait sa sortie du 
placard à balais l’an dernier en ouvrant sa jolie boutique de magie 
blanche. On y trouve des objets de divination, des bougies, des 
herbes destinées aux décoctions, des pierres, des mortiers, des 
chaudrons de sorcière, des bâtons druidiques, des bijoux boud­
dhistes, des grimoires, des Ijvres et des conseils qui ne mènent 
pas toujours au tiroir-caisse. A un client cherchant une baie parti­
culière, elle répond: « Va dans la nature, il y en a beaucoup en ce 
moment. Demande à l’arbre la permission de cueillir des baies et dis­
lui ce que tu veux faire. Il va t’aider. Tu en cueilles six, tu en déposes 
deux à terre comme offrande et tu en gardes quatre pour toi. » On 
peut sourire ou se prêter au jeu du divin, celui de la magie du quo­
tidien. Elle consiste à parler aux arbres, à célébrer la lune, à culti­
ver la gratitude, à reconnaître l’autre, à s’entourer d’ondes posi­
tives, à élever ses vibrations hors des préoccupations bassement 
matérielles afin de capter des messages plus subtils. Dit simple­
ment, un sourire destiné à un inconnu est un acte de magie.

Marie-Renée se défend bien d’être la gourou de service. Elle a 
plutôt conçu sa boutique comme lieu d’échange. Son vieux copain 
Dominique Desmeules, comédien lui aussi, l’assiste dans son mi­
nistère : «Nous ne formons pas des gourous et tu ne deviens pas sor­
cier après un cours chez Charme et Sortilège ou en achetant pour 
300 $ de matériel magique. Il faut que ça descende, qu’il y ait une dé­
marche. Si quelqu’un vient me voir pour un conseil, j’envoie Domi­
nique lui répondre afin de ne pas créer de liens de dépendance. » 
Même les sorcières ont une éthique.

Le nouvel an celte... plus que du bonbon !
Dimanche soir, des millions de personnes de tous les âges et de 

toutes les religions célébreront le Nouvel An de l’ancien calendrier 
celtique, Samhain (Summer’s End), aussi appelé Halloween (All 
Hallow’s Eve). La plupart ignorent que, durant cette nuit, le voile 
entre les deux mondes s’amenuisera. Les ancêtres reviendront 
nous visiter, nous parler du mystère de la mort et de la vie. La ré­
surgence de ce rite païen n’a rien pour étonner Marie-Renée Patry, 
qui s’en réjouit comme bien des praticiens païens.

Rebelle comme une ombre, la magie n’a pas de lois mais des ri­
tuels à foison, ce qui n’est pas pour déplaire aux adolescents, une 
clientèle qui vient naturellement à la magie par le biais d’Internet, 
du Seigneur des Anneaux et d'Harry Potter. Le jeune magicien n’est 
pas le seul à les envoûter, toute une littérature magique leur est 
destinée. Marie-Renée se montre prudente: «On ne met pas une 
Formule 1 dans les mains d’un garçon de 12 ans. Il leur faut des 
bases pour leur éviter de se plqnter. Les enfants sont tout près de la 
«source» quand ils naissent. À l’adolescence, la rébellion envers le 
monde adulte les reconnecte avec ces énergies-là. Le débalancement 
hormonal a une influence surtout ce qui est éthéré. »

Vivement la ménopause que je tâte de la baguette magique moi 
aussi. HO!

Écrivez à cherejobh@ledevoir.com

Adoré: la musique du site Web de 
la boutique Charme et Sortilège 
(www.charme-et-sortilege.com). On 
me dit que l’auteur est introuvable. 
Pour des sorciers, c’est pas for- 
tiche! Ce dimanche 31 octobre, la 
boutique est ouverte de midi à 21 
h et on offre les bon­
bons. Les praticiens 
vous chatouilleront 
dans les lignes de la 
main ou vous tire­
ront le tarot ou les 
runes. Les enfants 
sont les bienvenus et 
les ménopausées 
aussi... 4933, rue de 
Grand-Pré. » (524)
844-8139.
Visité : un site de 
sorcières. The Wit­
ch’s Voice (www. wit- 
chvox.com). Ce site 
regroupe un million 
d’adeptes de magie 
blanche autour du 
monde. On prévoit 
énormément de rites et de sorti­
lèges ce 31 octobre pour influen­
cer la campagne électorale améri­
caine. The Witch’s Voice a fait un 
sondage le mois dernier auprès 
de ses membres et 65,4 % comp­
taient voter pour Kerry. Un nou­

veau sondage est en cours cette 
semaine. Les résultats seront dis­
ponibles à l’Halloween. Pour tous 
ceux qui veulent un scoop, consul­
tez votre boule de cristal. 
Consulté : La Boule de cristal de 
Titania Hardie (éditions du Ro­

seau), un boîtier qui 
contient une boule 
de cristal et vous ini­
tie à la cristalloman- 
cie. Un cadeau origi­
nal pour apporter à 
l’hôte de votre party 
de Samhain et des 
heures de plaisir 
grâce au guide d’uti­
lisation qui démysti­
fie cette pratique de 
magie blanche re­
montant à la kabba­
le, l’enseignement 
occulte du judaïsme. 
Je n’ai vu ni Bush ni 
Kerry, seulement 
une corneille noire 
qui passait devant la 

fenêtre et s’est reflétée dans la 
boule...
Aimé : le livre Éloge de l’Ordinai­
re de Sarah Ban Breathnach (édi­
tions du Roseau), auteure de 
L’Abondance dans la simplicité. 
Les conseils d’amie de Sarah Ban

Breathnach horripileront les unes 
et raviront les autres, membres 
du club de lecture d’Oprah. Si 
vous cultivez un petit côté éso à 
l’huile essentielle de rose, si vous 
êtes adepte de psychopharmaco­
logie (le chocolat fait partie de 
cette pharmacopée), ou si, com­
me une de mes copines sorcière, 
vous vous définissez comme une 
«apostate ascendant animiste ten­
dance shintoïste», ce livre qui fait 
l’éloge des sens et de la spirituali­
té au gré des saisons est pour 
vous. Un livre de magie quoti­
dienne qui tente « d’honorer » 
notre pouvoir féminin.
Tenu : mes côtes durant le spec­
tacle Comme une odeur de muscles 
du coqteux Fred Pellerin au Lion 
d’Or. Epopée fantastico-rurale, le 
spectacle de Fred flirte avec la 
magie blanche et un imaginaire 
débridé. Le rire y est plus conta­
gieux que la bactérie C. difficile 
dans un hôpital. Que j’aime cet 
homme, si tant tellement lui- 
même et capable d’un humour 
sain et coquin. On souhaiterait al­
ler faire un tour dans sa tète. 
C’est encore possible pour quel­
ques supplémentaires en janvier. 
Ne ratez pas ça ! * (514) 844- 
2172.
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Si j’avais 25 millions de dollars
Si j’avais 25 millions, je m'arrangerais pour 

mettre Saint-Elie-déCaxton, mon village, 
sur la mappe\ Dans la vraie vie, le point sur la 

mappe est trop au nord de 35 pieds, dépendant 
de l'échelle de la carte.

« On peut pas faire bouger le point sur la map­
pe parce qu’y a pas de formulaire pour ça. La 
seule façon, c’est de bouger le village. Et il faut 
bouger ça une maison à la fois. Si on dit qu'on a 
300 maisons, l’église pis le chemin de croix, 
c’est pas qu’une p’tite affaire !

« On avait demandé une bourse au Conseil 
des arts parce que c'est toujours là que je de­
mande mes bourses, mais ils nous l'ont refusée 
parce qu’on n’avait pas de démarche artistique. 
Ça fait qu’avec les 25 millions, on va enfin pou­
voir bouger. Après ça, on pourrait assumer 
notre position. Le seul bogue, c’est Léo : si on 
pousse sa maison de 35 pieds, il se ramasse dan’ 
rivière Yamachiche. Va falloir régler ça.

«Y a combien d’âmes dans le village? Très 
peu... Mais du monde, mille deux, trois ou 
quatre.

« Bon, après le déménagement, s’il reste de 
l'argent, on ferait un Front de libération de la 
mappe pour que tous les villages qui n’apparais­
sent pas à l’échelle normale soient là. Ce serait 
une marge routière, en marge de la mappe. Une 
mappe où on ne trouverait ni Montréal ni Trois- 
Rivières. »

JACQUES GRENIER LE DEVOIRJACQUES GRENIER LE DEVOIR

Fred Pellerin
Conteux de Saint-Élie-de-Caxton
En spectacle au Lion d'Or aujourd'hui 

et demain, le 23 novembre et ks 20 et 21 janvier 
2005. En tournée à travers le Québec 

jusqu'en avril2005.
Propos recueillis par Josée Blanchette
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